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_ Notre Saïnt Père le Pape 


Les dernières dépêches annoncent un mieux sensible dans la 
condition du Souverain Pontife et donnent l'espérance fondée d’un 
rétablissement complet de lx santé du Père vénéré et aimé 
l'univers catholique 


de tout 


Qui pourra dire l'angoisse qui a serré tous les sure à la pensée 
que ce bon Père ponvait nous être enlevé par Ja mort . Qui pourra 
dire lu ferveur des sunplications qui sont montées vers le cie] de tous 


les points de la terre pour le prolongement d'une vie tonte divine qui 
refitte avec tant d'éclat les exemples de Ceini dent Pie X est le 


?e- | 

, = ü 
présentant visthle en ce monde ! 
] 


Le Ciel semble déjà avoir accédé à nos veux en suspendant 


merveilleusement le cours d'une maladie, tonjours tres sur- | 


Lrave, 
ajoute le poids des ans et des soncis es plus ab- | 


tour lorsque S'y 


sorbants. Mais nous devons continuer à prier et plus arilennneut 


encore pour que Dien se souvienre moins des Jâchetés et des crimes! 
de son peuple que des inisères et dus besoins d’une société que Pie X 
dans le © hrist”. 

L'émotion s'est communiquée même aux milieux hostiles ou in; 
ditiérents, tant il est vrai que le Pape tient une place unique dans | 
le monde moderne qui affecte ponrtunt de <e passer de religion et! 
voudrait pouvoir reléguer le Vicaire de Jésus-Christ et son | | 
ans les murs étroits de la prison du Vatican. Mais, de sn prison, 
ie Pape reste toujours le plus grand des souverains. 
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«Je jeu ardent”, est en heureuse voie de “restaurer 


Eglise 


il est le vicaire de Lieu! 
Jui-iméme, il est Je Pape. . - 


S'il faut en croire Fa dépêche du Winnipeg Tiléiyran, 


Pour nous il est plis qu'un souverain : 


Situation étrange 


organe | 
uficioux du cabinet Roblin, M. Joseph Bernier, député de St Boni-| 
face. aurait accepté le portefenille de secrétane 
Manitoba, | 


Que la nouvelle ait été accueillie dans tous les milicux eatholi-| 


provincial du 


ques avec beaucoup d'étonnement, Le fait ne peut guère être contesté! 
Quand on sait que dépuis vingt-trois années d’une spoliation 


scolaire non interrompue, aucun catholique n'avait encore consenti à 
partauer Ja responsabilité — fort grande — de ecux qui avaient 
perpétré ou laissé perdurer la spoliation des droits catholiques au 
Manitoba, on a bien quelque raison de s'étonner que le portefcuilie 
jeté avec indignation par M. Prendergast, en 1890, soit ramassé, 
en 1913, par M. Bernier. 

Nous croyons que M. Bernier n’a jamais contesté l'injustice 
dont souffrent les catholiques manitobains. I] sait qu’ils sont depuis 
vingt-trois ans, soumis au régime de la double taxe ; il est de ceux 
mêmes qui peuvent dire : ‘* Quand je mets la main dens ma poche et 
que je paie pour les écoles séparées, puis pour les écoles publiques 
je n'ai pas besoin que mon avocat vienne me dire que je paie la 
double taxe, je le sens, ” et cependant M. Bernier entre dans ce 
ministère qui peut. paraît-il, faire de bonnes loin, mais se trouve 
impuissant à les faire exécuter. 

Situation étrange vraiment ! 

Si M. Bernier aecepte le portefeuille dr secrétaire provincial 
pour laisser croire que l'amendement Coldwell règle tout, lorsqu'en 
pratique là commission scolaire de Winnipeg, ou toute autre, peut 
encore impunément jetez cette loi au panier, comme elle vient de le 
faire, nous dirons avec tous les catholiques -—— ceux du moins qui 
placent l’hoïneur et la conscience un peu plus haut que le drapeau 
d'un parti, ces catholiques fussent-ils bleus, castors, reuges, verts, 
ou classés sous une couleur quelconque de l'arc-en-riel — nous 
dirons que }1 conduite de M. Bernier est inexplhcable. 

Siau contraire. M. Bernier entre dans Île ministère pour forcer 
ses collègues récalcitrants à faire donner enfin pleine mesure de 
justice aux catholiques mamitotains, nous Jui ericns : Bravo ! 

M. Bernier aura d'uilleurs l’avantage de sen expliquer claire- 
ment devant ses électeurs, comme ceux-ci auicnt Île devoir irrécu- 
sable de fermer l'issue à tous faux-fuyants ct d'exiger du candidat 
au fauteuil ministériel une réponse claire et nette, un oui où un non 


sans phrases. 


Les bases de la socièté 
L'Action Socidle a publié une série d” articles remarquables sur 
les sources de l'autorité sociale. 
: Nous: nous plaison à ter. les conclusions de Fun de ces dermers 
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rôte 


que viennent les plus 
connuitront l:S peuples qui n’ont 
relle, comme les nations puiennes,. 
qui onË profunté les enseignements, 


Fils de lieu, 


redoutables tyrannies. 


celles 
pas seulement prufané la loi natu-! 


que 


m£&is celles Lien plus coupables, | 
les Lienfaits, la perscinte même du: 


Etil nv a qu'un moyen d'échapjer à ces tyrannies. à ce règne 
épouvantable de la Bête révolutionnaiie «1 satanique. c'est d'olir à 


Divu. d'observer 
enseiwnée pau son Eglise. 
Bn dehors du ir. 


tous des parlements 


itions des hcmies qui veulent échapyui à Dieu ne serviront qu'à 
| os . 
ageraver les maux et à les rendre plus irrmdiables, Tout cola ne 


Servira qu'à rendre plus 


Lhsys 1H TN sedifieus d'4 sl dointur, 


lettil cerin, 


Sur lama ile constitutions, d 


oi tous les sus et tous les habiles. cri; 
entassent le fruit de leurs conceptions don jour. dej uis deux siècles 


he Dita, 
parole éternelle 
vain. ? 


Quand Dieu se retire de la société, chaseé par Je 
inseusées de ceux qui secroient plus sages que Lui il onpoite avee | 

… . . , \ . Î 
lui je droit et la libi:rté, qne personne ne saura retrouver, À moins! 


que Paîlei jes lui relemander.” 


ses commandements. de 
tous les suHrages tiïvursels toutes le 


.tous les referendtis toutes les vaines inven- | 


évidente ia js 
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l'histoire pent déjà inscrire 


en canin duborce rent : 


se cohfiur à la vérité 
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s eloetions.i 
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tete du Saint-Egrit : Ness: 


echai: n nr équiil. res dis poux oirs 
il 
veulent se passer de Dieu, 


due Snr Une épitaphe. Ja 


Île ont travaillé en! 


l 
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révoltes 


françaises 
Le nouveau bureau de di- 
rection de la Societe 
St Jean-Baptiste de 
Montreal 


A 


M. Ofivar Asselin a été élu par 
acchaination président de la So-: 
ciété St Jean-Baptiste de Montréal. ! 


Les autres officicrs, également élus 4 ‘endroits. 


par ‘acclamation, sont MA. J. V.! 


Désanlniers, Ter vice - président, | 


(ancien président des Artisans et 


C3 
qui n'est pas inconnu de nos com-|3, md. 


patriotes de l'Ouest), Victor Morin, 
2me vise-président; MM. Rodolphe 
Bédard, V. Beaupré, Dr 
Ed. Biron et Ch. Durquette, con- 
seillers. 

Le programme du nouveau bu- 
reau de direction comporte une 
orientation nouvelle plus décisi- 
vement nationale et en hirmonie 
avee le bat véritable de la Société. 

1 est consolant de noter que 
J'anion s'est faite en dehors des 
cadres mesquins de la politique 
et que l’on se propose, de façon 
très louable, d'accorder une aide 

efficace aux groupes français exté- 
rivu:s, dans les provinces où les 
nôtres sont en minorité. 

La Société St Jean-Baptiste 
peut nous rendre de précieux ser- 
vices et nous la remercions d'avoir! 
songé à nous en agrandisssant son 
champ d’action. . 


Un vaillant journal 


Le Droit, d'Ottawa, le nouvel 
organe catholique de la popula- 
tion française de l'Ontario, répond |s 
bien aux espérances que mettaient 
en lui tous les amis sincères de la 
cause catholique et française dans 
cette: province. Honneur.aux ca- 
thôliques de l'Ontério : Jis'ont su 
comp enûre. T'importanes d’une 
[presse ‘catholique. ‘ilitante pour 
[le défense de’ lecrs dioits, attaqués 


es:de|divi 
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Sa Saintets Pie X à accordé le: 
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lgrade de Chevalier 
ide l'Ordre de K 
à M. 


iduut furdateur dela Caisse Popa-! 


Counnandeur : 
st Grévoire le tirand : 
Abshonse Dasjurdins. prési- 
[lire de Lévis, ut apôtre ardent de: 
Ice institutions d'action populaire 
économique aë Canada. et 
Etats-Unis, 


D lanter en plus 


aix 
qu'il à réussi à im 
Tune ecntaine 


* Mgr l'archevéque de Quétec.] 
écrit l'Action Sociule, a été depuis 
le début le confident et le soutien 
Alphonse Desjardins dans 
sa tâche longtemps ingrate et pé- 


: mible ; c’est encors lui qui a signalé 
J. Nolin, PROS sr 
à Sa Sainteté Pie X les mérites 


de ce chrétien modeste, travaillant 
dans le champ de l'action sociale 
catholiqu«=. Le pape des humbles, 
toujours attentif aux besoins des 
petits, ne pouvait jignorer un 
dévouement si éclairé et si persé- 
vérant ; il l'a reconnu en père et 
tn roi; M. Aiphonse Desjardins 
pou& être doublement heureux 
d'arborer une décoration si digne- 
ment méritée. ” 


Nous offrons nos meilleures 
félicitations au nouveau Cheva- 
lier ét nous souhaitons qu’il puisse 
renir faire une tournée dans 

l'Ouest où l’on parle d'introduire 
Lie système des Caisses populaires 
| pour faciliter le crédit agricole. 


Pelerinage de l'Ouest a 
Ste Anne de Beaupre 


Le pèlerinage annuel au célèbre 
sanctuaire de Sainte-Anne de 
Beaüpré, orgamisé à l’archevêché 
de Saint-Boniface depuis plusieurs 
années, aura encore lieu, cette an- 
née, si les demandes sont assez 
nombreuses. MM.les curés sont 
priés d d'en. äavertirleurs paroissiens 
qui, voudront bien donner leur|. 
nom av. plus. mile à M. L ‘abbé : “Bé- 
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à te condamné à quinze 


De par le 


J. P. DAOUST, Admainistruteur 


fonde 


L'incendiaire des institu-! 
tions Catholiques de St- 
Boriface mis en prison 


L'inecendiaire qui,en juin der-| 


avait mis le feu au nonvean 
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peusionnat des Tdes Surs des: 
S, NX. 
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de lésus et de Marie svt 


Saint-Honi-. 


piois dernier. Son non est Jaunes: 1 


Dodds. Tia confessé avoir anis le! 


feu à plusienrs autres endroits ut 


uus de: 


détention au pénitencier | 


sv. — | 


M, Joseph Berrier, Secretaire. 
Provincial du Maniioba 


M. Joseph Dernier. député de St- | 
Boniface, a accepté le portefenilie 
de Secretaire Provincial dans le | 


LU sa mere Marie Donnean d'Isle 
jtace acte arreté à Winnneg Le. p 


soi Buy He ral qui à 


lrisnt sumedi. 


“Le Pas” et non “The Pas” 


La découverte récente d'une pla- 
que enfouie par La Verendrve 
r appelle lorixie française du nom 

Le Pas”, Le chevalier de La Ve- 
irendrve, decuuvreur de la riviére 
1543, lappela 


eu l'honneur de 


Saskatchewan en 


“hRiviore du Pas” 
du 
Nue félicitations à M. A. H. 
eur du aud- 


travaillé 


is, 


de Trémaudan, directe 


ferme pour maintenir l'appellation 
“Le Past 


aise 


fran 


Nouveau navire de guerre 
francais 


La France & construit en moins 
d'uneannée lesaperdreadnonght”, 
La Provence, qui a été lancé à Lo- 


Un autre ‘“super- 


dreudnought”. La Bretaune, est 


cabinet Roblin. M. Bemnier sura lei ldéjà prét À Brest, 


pre mie Canadien franeais de puis 


23 ans qui ait accepté Ja fonction 
la 


En IS90. l'honorable 


dé ministre dans 


: Maritohaine. 
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lesislature | 
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Immigrants americains 


————— 


AM. W. 


De passage à Winnipeg 


juge Prenderwast, démissionna et EJ. w hite, inspecteur pour le Do- 


abandonna le ministère Greenuw av 
sur Ja question des écoles, 


mion, des awences américaines, as- 
sure que l'immigration vsnant des 


Vophiel os His à ne 7 In: i 
M. Dernier est le fils du «éna- | Etars Unis sera encore plus consi- 


iteur Bernier 


‘d'étude au Co] eue 

lee, 1 Fat elu député en 1901. 
{Cette mformation est du Win- 
nepeg Telegrea mm) 


mm © de 


La Banque d'Angleterre 
reduit son taux d'es- 
compte 


Les hommesd'affaires de l'Ouest 
croient que la réduction que vient 
de faire Ia Banque d'Angleterre 
dans le taux d'escompte, abaissé 
de 5 à 4} pour cent, aura pour ef. 
fet d'augmenter le placement de 
capitaux anglais dans l'Ouest et 
de diminuer le malaise financier. 
Le taux de 57 était en vigueur de 
puis le commencement de la guer- 
re des Balkans et depuis un demi- 
siècle 1] n'avait jamais été main- 
tenu si longtemps. 


De l'Ontario dans l'Ouest 


Un millier de cultivateurs de 
l'Ontario sont arrivés cette semai- 
ne à Winnipeg en route pour 
l'Ouest. La plupart sont très à 
l'aise et amènent avec eux un ma- 
tériel de ferme considérable. 
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L'armistice est signée 


La Turquie et les alliés, à l’ex- 
ception du Monténégro, ont signé 
un armistice samedi à Bulair. On 
parle d’une convention qui existe- 
rait entre l'Autriche et la Bulga- 
rie contre la Serbie. 


Les bandits ‘de Paris 


. Monier, Callemin et Soudy, les 


: ren bandits. ce dé vols 
É 6 | défaut ‘de 


a fait son conrs|siérabte que les années passées. 
de St. Bonifa-!T] vient des colons jusque de la 


Floride et des Etats du Sud. 


Les semnailles 


Les semailles sont commercées 
un peu partout dans la province. 
On estime à plus de 10 millions 
d'acres le terrain qui sera ense- 


mencé cette année en Saskatche- 


Wan. 


Tresors artistiques 


Le fils du millionnaire Morgan 
a pris une assurance de $50,000,- 
000 pour faire transporter la col- 
lection des œuvres d'art de son 
père au musée Metropolitan. 


Incendie au “Morning Al- 
bertan” 


Dans un incendie, 
qui s est communiqué à plusieurs 
établissements et a causé S200,- 
000 .de dommages, le journal quo- 
tidien The Morning Atbertan. a 
subi des pertes au montant de 
S50,000. 
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La greve de Bruxelles 

On estime que la grève de Bru- 
xelles, qui eulève du travail à plus 
d'un demi-million d'hommes, en 
Belgique, coûte S2,000,000 par 
jour au pays. 


Jugement important pour 
les cultivateurs 


Le juge Stewart, dé Calgary, : 


rendu un jugement important au 


sujet du ‘battagé des grains. Le 
batteur.d’ après ce jugement ‘peut . 
saisir le. .grain : ‘du cultivateur. à. 
paiement. ais. n'a 
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Gradué de FUniverté Laval de Quéhec 


MARCELIN 


Bois de construction de toute sor- 
te. Beau bois de Colombie, Portes: 
Chassis, Papier à Couvertures, 
(dalles), Pieds d'escaliers tournés 
prêts. - 


iters SO 


ue vous nous bénissiez toutes les 
car nous ne voulons pas 


HN OC SOHI)- 


V5 lle, 


éme 


‘Jeux, 
mourir, nous Sommes trop jeunes 
et notre communauté, peu noni- 
breuse, x besoin de nos services. 
— Trés bien, très bien, 


{ 


Fr. 
‘1 


Ditth om 


Ï 


SR ist 


riespue chères 
filles, vous ne inourrez pas, vous 
vivrez longtemps encore et: ferez 
i axe] b.aucoup de bien ! * Et Je Pape 
profondément, et 

gravité sonveraine, il 

H aux /trace un grand ct lent siwne de 
a risleroix sur Jes deux sup, liantes 
+ huit à | puis il se retire toujours souriant 


nr 0 Sa 


hr alt- 


Ar Sr cs. recueil}e 


Se Conditions faciles. 


Venez me voi ra 


d À BOYER 


. 2: Propriétaire. 


“es htslavec une mon bureau. : 
ru 


s 


e+ LE # — 
"4 
n 
4 . 
e - 
- re . 
+ 
LS] . 
= > # 
. o A 
+ “e : 


Venez voir nos marchandises 
| - Agence de collection Agent général. 
Assurances sur la Vie, l'Incendie, 


DUCK LAKE 


ARCHITECTE 


J.E. FORTIN J. D. BROWN 


AVOCAT | 


ARCHITECTE 
+ 


CH AMBRE 103 | 
Batisse Kerr. 
RÉGINA 


Bu REAUX : 


Duck Leke et. Rosthern, 


-S: ASKATÔHEN AN: 


Sask.. 


HnEbuEs É 


C. Bufft "J. 8. Bonin 


|'BUFFET- BONIN. REALTY (0. 


_IMMEUBLES : 
PRÊTS - ASSURANCE 


5 


WiINNIPEG, 


rs BUREAU CUEF 
200 FARMER BLDG:. .333 MAIX ST. 
7862 


TEL. -MAIN- 


BUREAU DE ST-BONIFACE 
62 AVE PROVENCHER 
TEL MAIN 1986 


ASSURANCES! 


CUSSON AGENCIES LTD 


ASSURANCES 
Feu, Vie, ‘’Bonds”, Automobiles, 
Cryclones, ‘Accidents et Maladies, 
Responsabilité d’e mployeurs, 
Grèle, Sur la vie des Chevaux et 
du Hétail, Argent à prêter 


64 Ave, Provencher, 
TÉL Main 4372 


St-Bonitace 


A ————————_—— 
| ETABLIE EN 1808 


Atlas Assurance Go, Ltd, 


de Londres,Angleterre 


Capital Souscrif, 


Garanties totales pour ceux qui détiennent 
des certificats, plus de 


$ 11,000,000 


$ 27,000,000 


Réclamations payées, au delà de - - $140,000.000 
Agents demandés dans les localités non 
représentées 


S'adresser au département pour le Nord-Ouest 
NEW NANTON BUILDING, Winnipeg. 
M. J. DUBOIS, C. E. SANDERS, 
Agent, DUCK LAKE. Sask. Gérant Local. 


AGENTS 


DUBOIS & COURCHENE 


Agents pour machines agri- 
coles üäe tout genres 


Moissonneuses, Lieuses, Faucheu- 


ses, Cultivateurs, Herses, Lure 


meuscs, Voiture de luxe et Wa- 


œons, Machines à Batire, Machi- 


nes à vapeur &t wasoline, ete, etc. 


Représentants 
Cies M. TT. Co., Cockshut Plow 
. Gold Shapleys, Muir Co. Ltd., 


etc., etc. 


des 
Co 


Argent a preter 
Terres à vendre et à acheter 


BUREAU D'AFFAIRES 


DUBOIS & COURCHENE 


DUCK LAKE, SASK. 


E 
= | 
Ë 
| 
LI 


| Art. LACERTE 


Agent 
Marcelin, 


MASSEY HARRIS. 


J, 1. CASE Cn. 
. Engins et Batteuses. 


AY CAMPBE LE 
Voitures (dernière mode) 


ROBINSON & BLACK 
Prêts d'argent sur hypothèque. 
Re. AC RC SC 


+3 


Sask. 


GE 


Con. SL) TS 
Co MLD CM RTS TC à 


J. M. Forestier 


Ecurie de Louage 


—0 — 
Chevaux et Bêtes à Cornes 
à vendre æ. à à échanger 


BOUCHERIE 


Bœufs, Pores,Moutons, Veaux, 
Volailles, Saucisses, Beurre ct 
Oeufs frais, Patates, ete. Tou- 
jours en main. 


—0— 


Duck Lake, 


Sask. 


THE, CAFE, EPICES 


: - e 
Marchandises de. choix. 
Importées directement, et 
expédiées à à destination 


Frais de T ranspôrt Payés’ 


Aux conditions les 
“plus avañtageuses 


Faites. Venir: Nos Listes, de Prix ‘ 


ide’ l'Unfersité 


de | {Fournissenéé 
d'Ottawa et d'un grand nombre 


FRE 


bre, les députés disent à haute 
VOIX: combien de temps sela du- 
s: rerz-t1} 7 


Jo vis à une“époque fièvreuse. . | [ 
[I Sémble que: tout le monde : +: j 
# » iSOT à coups (ie Canon ruineu 
sait emporté dans on de ces grands! 1 X., 


Etalie fabonre lé sable du. dé- 


| 
La viville Chine co 

à coupe les: têtes 
tourbillons que Dante apervut en 
7 ‘ et joue i la Répnblique. | 

sou vie”. or 
L'Aisleterre tra liGounellé s'af- | 
| 


la ruée... Pos! 


C'ast la coarse.. fole d ! 1] 
” , . Oie evVant sa terrible crise. ou- 
tes, télé rraphe, féléphone, trains, ride ‘ 


mbro, agr).. On s'écrase partout. 


E 
É | | Le kaisor lai méme. le kaiser 
on n'a.plus le temps de rien faire . ns 
ue ‘ lantor itaire, FeGOT en Son palais 
à fond. ) 


bupérial la dépuiation ironique 
6 me | 


ait 
‘ | des Sunuc 
sévercment! 


conche.et mon bur di . . Du 
hes, Ses pires Cnneimis !.. 
semble ie regarder 

, & La 
avec fous les veux blancs des pa. LE 


eus inachevées. | | Je vis à une époque d’éruisme, 
Le] , 


Je uv: lève, et déjà les sonnettes | de doute et de haine. 


Hier, 


vivant par mille choses que nes |fants ne trouvait 4fabri que 


retenbissent, ct J* uis inangé tout une famille de quatre en- 
dans 
pires dont pas connues. le box d'une éenrie de la préfectu- 


re de police 


PRE 


A 


sde s «da ea eds + de 


fe $e % FE #9 DE FA 


PERDU 


EME 


. pi ‘ 


Si peu d'œuvres pour tant de fr tique ed evnui! 
De stériles soncis rotre journée est pleine : : 

Leur meute.sans pitié nôus chacse à perdre, hajei ine 
Nous pousse, | nous dévore, ét i beure utile à fui. 


“Denain 15 ira demain voir ce pauvre chezlui, 
Duiunin, je reprendrui ce vie ouvert à peine. 


‘ Û 


Demain, je. te dirai, motäiac ou je te mène, 


Deriain, je serai.juste et fort. Pas aujoure’nu. ?. 


t de visites! 


Le 


Ajourd ui; que de soins, de rise 
Où: 


Qui puliulent autour de nos itses de thé. 


l'implacable essaim des il oirs parasites 


Ainsi chénent le cœur, la pense et I livre, 
Et pendant qu'on:se tue à.difiorer de vivre, 
dans l'ombre, attend 


Le vrai devoir, la volunte. 


SULLY PRURMHOMNE. 


SO 


TL 


# 


qu'on passe sur cette poussière 


A ! | ongezauxautres! 
. , . - |. Jenentends que ce ri: “Moi, terrestre, en coinparaison de l'in- 
Je vis à une époque d AFÉONL. noi. 7 Revendications Lgrèves | fini dès temps. .7 La vérité est in- |" UT 
la pièce de cent sous s'élève, | | droit au bonheur !.. droit au dépendante des vaines agitations “un hornme, je t'aime: tu es 
telle ane hostie victoriense. Et le ar droit de vivre sa)des hommes.. Alle, à Celui qui a 7 im es un gentil garçon’ 
made s'incline: Avespes unicu!.. vie’. “7 dit: Je suis la voie. la vérité et Commune il fait bon ce suir. n'est-ce 
Comment les apôtres ont-ils pu | Et, pourtant c'est si bon de dire : {lu vie. pas, au coin du fou 7? Vive les. soi- 


conquérir le monde sans un «ou ay ui. elle!. 


Cet de 


fois la vie des autres !. 


vivre par- 
dans leur poche !.. 


Li Bourse, inconnue il y a denx | | 


le m'arrèt 


e devant la plus hun- 
sivcles, est devenue ie nouveau et | ble Di 


ibiothèçue publique... et par- 
dur eœnr des peuples. 


| 
[tout, bien en vue, sous des cou- 
. Los rentes turque et italien! 


véertures multicolores, 


| des livres 
ne ne baissent pas assez pour en 


acheter... il faudrait une 
bataille où l’on tuñt beaucoup de 
” disuit le mois dernier, 


jofire.t, pour quelynes sons, des 
grande 


€ 


centaines de pages d'infamie. 


J'onvre un journal.. et j'en- 


de!.. 
monde tenxis conune des cris de meute. 


le grand soir .., 
la classe ouvrière sonnant l'hallali, 


un coulissiér. 


| |le premivr mai 
Avez vons bsrnconp d'arsent,.? 


on 


ve qnand on mange de nouveau le |: gai de tisonner an milieu des frè- 
pain de chez soi. la grosse miche | 
sulide et 
on boit le uit pur du village, le | 
claire de la source qui ne s’e-t pus | monceleet ravonne sur la cendre! 
affadie 
plomb Les canalisations souterrai- 


nes, 


cru... 


est 
Comme c'est 


Je l'écoute ais. ce mÉ tr e. rées en Famille crue on 
J'avais l'impression qu'onéprou- aienx là qu'au café! 


! Et tu 
bâche 


tisonnes | 
tlumbe 
la braise s'a 


rés ét des sours ! 


SAUT untielle, ou quand | ijoyuusement! La 


au | dans l'âtre paternel: 


elgrise tsar la suie 


S1 


El 


dans Les kilomètres noire, comme, 


des ssarbousles: la fiméemunte, 


liir de froid et du 


jest un ou deux qui sont pauvres} 


e fe he + +  & <s re fe Ed + < < de LE: es Fe <e + 


# 


Sur, VOUS avez raison : DOUTVU 


quinai pas d'excés. Célia vous 


Let 


ust per lis. rex pe Ms, VOUS 
# 
idontez pas. 
l - . 
Mais li, daus votre voisinus 


Les 
pen a qui n'ont pas de patin. 
+++ 
Jonn: fille, E 
Soieih d'hiver 


En es bonneot ga 
| 


lei 


ré 
Te. 


et s) dété. tn 
‘ravonues toujours dans la niaison 
ta 


de 


paternelle! Vu fais ja joie de 


Anx 


l 
“décembre, tu promis Les beaux et 
ll 


‘fanmiie. lonsnes soirs 


bons Hivres, tn HS de charmantes 


“histoires, Pa proposes des devi- 
pro; 


nettes. Tu jones aux dés, an loto! 


Tu fais dus niches à Fu ca- 
jolettes petits frères qui ont du 
l'ealile dans les veux et qui ne ven- 


lent pas sendormir. Charmant! 


! 
! papa. 
| 
| 


Où 1isois heureuse, jeune fille !: 
de toi. 
t'est comiandé 


Fais.des heureux autour 


Cela t'est permis, 


même. Sois heureuse! 


Mais là, dans ton voisinage, 


il, 
venaauine le saut pas!.. 


j 
++r+ 


Oui, à côté de vous, il ÿ en a 
lqui-souffrent, il v en en a qui pleu-; 


rent. il ven a qui penvent mon- | 
fiain. 

Sonsez-v, heureux de ce monde. 
—C'est leur faute, direz-vous. 


En êtes vous sûrs ? Et s'il en 


feule ne fait rien. 


! . ‘ 
VEVOIr. 


re de “  e ee e ë É LEE- RS EX . 


Par Da, capitaine, balbutie-t51, 
J'avais oublié de vous dire. inais 
Nous canserons 


.de cela la semaine prochaine. Au 


Le cupitaise redescend et se dé- 
barrasse pour la deuxième fois du 
Dans li cour, il se trouve 
sous le reward du colonel, qui avait 
appellé en toute hâte Ja coloneile 
et lui disait tout bas : 

Vous vuyez cet officier ? 

— -Qui, ion ami. 


sabre, 


-—A t-il un sabre ? 

La colonelle ajuste son lorgnon : 
Non, il n’en a pas ! 

Le colonel brusquement. 

—Eh bien. c'est ce 
trompe, il en a un! 


qui vous 


DROLERIES | 


Chez un pharmacien 


Un inarin qui vient. de débar- 


| . 
quer dsinande de l'eau de senteur 


pour F+:monchoir, et il étend ses 


deux mains. 


—-Mius votre mouchoir ? lui dit 


ile pharmacien. 


Le 


rel: 


marin du ton le plus natu- 


-— Puisque je me inouche aver 
les duiute…. 


Une lecon Ge grammaire 


t 
| re e6 blanche, dans la chemni-, 
ÿ 


+ ar 
C'était cela que mon père ani tu te sens fmprécié de bien- 


être. vtles pieds sur es chenuts, | 


DENON REC 3 sour )een« à u dans : ï Asbl 
AV UZ-VOUS asser de crosses . éteudu dans ton fauteuil. tu aspi- 
Pons 15 “bras \ F $ de la classe bourgeoise, commecet-| Cela qui avait fait Ce ma imcre| L Les Loc l 
atfures.. 2 s-vous, Mademoi- |. | 7. D ou res imollement les Loufiecs de La 

ire ? Etes-vou ‘ " 101-lte classe bourveoise avait jucis [la douce aïeule aux cheveux blancs, la | ts Honiiecs de la 
école ‘ 1..7 lien... 7! . , . ci à] y 

selle, un 77 part Cons en sonné l'hallali de la religion et de {celle qui n'avait jamais douté de ne te: . 

; JAcnvceps ! 25 .? ” : f, : n Sun 
100,060... Pasassez!..123,000..7};; royauté. son chemin. | nu qu'il fait bon hiver. au 
Vovons !.. un etfort!., allez Jjus- æ - Le re coin du feu !Jenne homme, chauf-: 

À 1 ] PA Je suis lu voie, la vérité et lu 1 feu! Ju une, chant 
qu'à 130, 0: )9, et un jeune hommel | k réel fe-boi, cui L'est perinis, trés pere 
ra D Bras] | Et partout du sang! . 4. 

rés bien vous dira: “Je vous ai- - ‘ . hor : mis assurémen 
î On vole, on tue. En effet, en dehors de lui. rien 


; à pied... 
ne, 

auto... en bande. 

La police est et sera de plus en 


plus impuissante, 


seu] et 


Et le evrnble.. vous le croirez !… 


Mais, si vous êtes pauvre, lais- 


Sez toute espérance ! . . 
Î Ce passant que je ervise me 


? cet 


se "1e À 
SEICZ lenctte peut-être. .! 


issue 


Alors même que vous 

balle, intelligente, 
de tout un passé de gloire, tout 
cela n'est pas coté en Bourse... 
Et 
vous vicillirez en marge de la- so- 
ciété, solitaire et inféconde.. A 
quoi pouvez-vous donc prétendre...? 
25,000.. 50,009 fr. de dot. 

1,500 francs de rentes !.. Peuh 1. 


| homme 
hanête, qui regarde ma maison cherche 
la porte à fracturer. . 4 
Dans quelques années nos de- 
personne ne vondia de vous !.. nures seront fortifiées, nos por- 
tes blindées, on dormira le révol- 
ver à portée de la main, et, à’ 
fant de principes, aura 
chiens, comme jadis les planteurs 
d'Amérique... On.redeviendra des; 
sauvages, moins mue des sauva- 
ges.. chacun pour soi, et Dieu 
pour personne... puisque, parait- 
il, Dieu n'existe plus. 

C'est ça, le progrès ! 

Et moi, ballotté de déception en 
déception, fatigué d'espérer, 


soif de vérité, de calme et L à- 


dé- 


on des 


La 
#* 


Je vis à une époque fuctice, tou- 
te retentissante de bruits et de 
Lluffs. 

Tartarinade, ect article du grand 
quotidien que lisent les messieurs 
graves, le matin, en allant à leurs 
affaires !, 


j'ai 


. , E mour. 
Bluft, cette austère, cette incor- … , 
. A . - + % 
ruptible figure politique !. | 
Alors, par delà le glapissement 
gta] 


Mensonge impudent, ce bulletin 
financier dont les conseils payés 
visunt notre petit avoir. 


des camelots.. par delà les cornes 
des autos, le bruit des voitures, le 
sifet des trains, j'ai entendu une 
petite cloche d'église appelant les 
paroissiens à la retraite pascale. 


Comédie, cette séance de .1 
Chambre ! | 

On dirait que toute la vie d’un 
peuple est suspendue à un journal... 
ct quel journal !.. à une comnbi- 
naison ministérielle. . et quelsini- |: 
nistres!. . | 


. Kt elle était si cluire, si douce, 
si humble, cette voix de la cloche, 
que je l'ai comprise dans: un grand 
bruit. 

Et j'ai répondu à son appel... 
j'ai poussé la porte de ve.ours, li. 
mé, et je suis-entré,. pour : la, pre- 
mière fois depuis longtemps, dane|? 
l'église de ma paroisse. : 

Un Prêtre 4 parait. à pô u un 
prêtre brillant - un pauvre prêtre| - 
qui, dans le silence dé la nef à jiei: |: 
nè éclairée, disait des se. il 


Je iw'exalte à la voix de’ la 
pates qui. appelle ses enfants 

. J'écoute. .? je m informe. .?ce 
n’est pas la patrie. : c'est une ban- 
que. .et elle est allemande !. ! 

0 vérité !. ..où es- tu. done. . 2. 


+ 


+ 
. 


Je vis à. une “époque. où à tout cra- 
que. nn . . LT 
Où dévait a avoir celte: impres- | 
sion vers: la fin du:monde romain. 1 


és: êtres. et sur les. choses. . 


ne tient debont.. rien n'a d'auto- | Mais là, dans ton voisinage, il: 

rité.…. [Yen a qui n'ont pas de feu. ... 
Test lassenle force qui arrive ++++ 

intacte du fond du passé... intae-|  Malume, je vousdonne tous mes 


| 


respeits.. Vous avez fait toilette! 


d'hiver. 


te en ce présent moderne où tout 


change : intacte devant lavenir] Et.certes, vous avez eu 
qui S'avance. Jof4 wuiuin  nuon!raison! Come l'hiver s'annonce 


wlacial! le 


= 


grésil & couvert la neire, et voici 


Pruteribit... La neige déjà tombée : 
1'est la lame sazs une paille. 
TT est le métal qui rend toujours | 

le même son clur, le son profond 

de la force éternelle. 

I] offre la même morale qu'il r| 
| lisse par tous les membres et s’in- 
tiltre par tous les pores. C'est 
jle moment ou jamais de revêtir 
les robes de laines, les lourds iman- 
tenux et les fourrures. C'est le mo- 


qu'il gèle sur la noige ct le grésil, 
Une atmosphôre grisâtre et froide 
nous enveloppe et semble mijoter 
de nouveaux flocons. Le froid vous 


y à deux mille ans... 
Le même Credo. 
.Le même espoir... 

Ilest Île 
toujours les bras: Venez à 
vous tous qui éles fuligués. .! 


même Dieu ouvrant 
mu 


| ‘confortables” chauds et légers; 
de faire monter jusqu'aux oreilles 
les culs fermés et soyeux et de 
senrouler autour du «ou les lon- 


++++ 


Alors, je sus allé à lui. 
Je lui ai donné mon âme triste. 


Lys 3 enive Q s€ PTT 
Et elle s’est comme baignée dans ETES spirales des “boas”. 


Madame. couvrez-vous bien, il 
ifait froid ; cela vous est permis. 


Ji viendra donc.un jour où l'oni 
J très per mis, et nul n'en doute. 
Mais là, dans votre voisinage, il 


ne maeutira plus autour de moi. | 
venaquinont pas d'habit.... 


la pensée de l'au-delà. 


je pourrai na} 
. être tres: 


. Uu:-iour où 
baudonner tout entier. 
simplement la eur que Dieu me 
fit. | 


+ +++ 


Monsieur, vous êtes un excel- 


| 
| 


.Un jour où je verrai clair lent homme ; je vous estime ct 
comme dans une source.. äx Lo-| vous honore . L'appétit est par- 


curn lucis refri igerii et pucis.. fait, ce soir: Comme on mange 
‘bien, en hiver ! Commeil est ten- 


. Quand je suis sorti, les camelots! 
i ifteck ! Lb piquante ‘cette 
eriaient moins fort, les becs dedre, ce bifteck! 26 piq ec 
moubarde ! et délicieux, ces légu- 


gaz semblaient plus jaures.: l'au- 
tobus avait l’atr d’un gros projec- | "65! ! Quel jardinier que Joseph. 


tile bête, qui. titubait : ‘lourdement Quel cordon- bleu que Rosette! Et 
ce petit win blanc clairet! Du vin 


du pays, bon à vous faire du cham- 
pagne ! Et ce vin rouge de Bor- 
deaux Comme cela réchauffe Y es- 


sur le. pavé. gras. 
“La nuit. S'approfondissait sur 


Et là-haut, bien bout ans ! ‘in- 


| 
L 
l 


ment de se inettre aux pieds les! 


par leur faute, combien d'autres 


| dout ce n'est pas le cas! Pour un! 


outleax qni sont moins disnes de 


Une jeune veuve de nationalité 
étrangère s'est remariée en secon- 


votre charité, allez-vous manquer 
Jésus-Christ ? 


(ur g'est J'hus-Christ, songez-v 
bien. Jisus-Christ en personne 
Ë 
«qui souffre dans ces püuvres vre- 


‘lottants et faméliques. 
C'est Lui-même qui l'a dit. 
Ohne craignez pas de dégar- 
de bois, 


‘ 


inir vos foyers d'un peu 


iv os œurdu-robes d'un peu d'étoile, ! 1 oyons tu 


‘ou vos bourses d’une obole. 
! Vous qui êtes heureux, songez, 
7 AUX autres 


î 
| 


Le sabre du capitaine 


| 


| 


Le colonel est à son balcon. Il 
rapitaine en uni- 


voit passer un 
forme et remarque que cet cficier 
cnfrairement à l’ordre de la place, 
jn'a pas le sabre au côté, 

— Jinitain:, s'écrie-t-1l, ve suillez! 
monter un instant. 

Le capitaine obtempère ct de- 
vinant le motif pour lequel il est 
ainsi appelé, s'empresse de pren- 
‘dre un sabre au poste dun rez-de 
chaussée, en bas même de l'esca- 
lier du colonel, sous l'avancée del 
son balcon. Puis il se présente en 
souriant. 

L'offisier le regarde 
avec attention et constate avecun 
certain étonnement que l'arme est 
bien rè rlementairement a-crochée 
au ceinturon de son subordonné. 

— Al! capitaine, dit-il pour ex- 
pliquer l'invitation qu'il lui avait 
faite de monter. je voulais vous de- 
mander où en est.. Au fait, ce 
n'est pas très important, vous pou- 
vez vous retirer.. 

Le capitaine redescend et remet 
le sabre où il l’a pris. 

Le colonel, qui était déjà revenu 
‘à sa fenêtre, le voit de nouveau 
et se dit en se frottant les yeux : 

—Ah ça, mais comment donc 
l’ai-je inspecté ? Iln'a pas le moin- 
dresatre. | 

—Ekh ! capitaine ! un mot enco- 
re:-montez donc un instant. 

Le capitaine prénd le ssbre au 
a | poste, remonte et salue son colo- 
: nel." Vo 


supérieur 


bien | on subordonné et voit --que 


| 
| 
| 


-Celui- Là écarquile les yeux, fixe |’ 


des noces avec nn canadien qui 
l'initie aux finesses de notre lan- 
gue. 

—Ï ne faut pas confondre, lui 
dit-il, le mot second, avec son sy- 
On dit second 
quand il n'y a que deux objets. 
Deuxitime, au conti 


nouvime deuxième. 


aire, implique 

l'idée de troisième, quatrième, etc... 

as compris. Ainsi par 

exemple, Charles était ton pre- 

Anier mari, moi je suis le. .? 
Deuxième 


Expliquez ça !.… 


Un eru, c'est du une 
cruc, c’est de qui prouve 
que l'eau est le féminin du vin, 


vin.. 
l'eau, .ce 


S1 on les unit l'un à l’autre, comme 
ile font les mastroquets, ca devrait 
|s'eppeler un maiiage.. Eh bien 

pas du tout, ça se nomme un bap- 

tème.. Expliquez-ca !.. 


De mal en pis! 


Avant qu'un homme soit 
marié il n’est homme qu’à moitié, 
disait un orateur. 
|—Là, dit un homme marié à sa 
femme, comment trouves-tu cela ? 

—-Et après qu'il est marié, con- 
tinua l'orateur, il n’est plus rien 
du tout ! 


Disaïit-il vrai ? 


—Crois-tu aux rêves ? 

— Oui, j'y crois. 

— Quel signe est-ce lorsqu'un 
homme marié rêve qu il est céli- 
bataire ? 

—C'est signe qu'il aura un 
grand désappointement en s’éveil- 
lant. 


Une veuve ‘“‘inconsolable” après 
Ja mort de son mari, s'était rema- 
riée avec le frère de celui-ci ; seu- 
lemerit elle avait conservé du dé- 
funt un portrait qui était pendu 
à la muraille. 

Un étranger, à la vue de ce ta+ 
bleaü : 
Est ce là quelqu un de votre fa 
mille, madame ? ot 
_—Oni, c'est mon: ‘pauvre “beau 
frère”, dit la. veuve. en. poussant: 


Tous articles, nouvelles, communications, destinées à la publication dans le 


Parriere DE L'Oussr doivent être adressés et parvenu au plus tard le Lux: MaTiX à 


a Rédaction. 405, 


Pour toutes demandes concernant les 


ville, et pour les envois, d'argents, on doit s'adresser à l'Administration : 


avenue ouest, Prince- Albert, Sask. 


PRINCE-ALBERT, È 


13ème rue, Prince-Albert, Sask. 


aboznements, les annonces et les res de 


ASK., 94 AVRIL 1913 


Les Artisans et la Colonisation 


Une pétition au 


Dans une assemblée réguhère 
bi-mensuelle de lundi dernier, 
Société des Artisans Canadiens 
Français de Prince-Albert à 
adressé au Très Hon. Premier 
Ministre, R. L. Borden, une péti- 
tion à l'effet d'obtenir un agent 
d'immigration Catholique Cana- 
dien Français pour l4 Saskatche- 
wan. 

Une copie de cette lettre a été 
envoyée également à M. James 
MeKary, député de Prince-Albert. 

Nous en reproduisons ci-dessous 
Ja copie textuelle : 


Prinve-Albort. Sisk. 21avril1913 


Au Te. Hox. R. L. BORDENX, 
Premier Ministre du Canada, 
OTTAWA, 


Monsieurle Premier Ministre, 

La sucsursale Pascal”. No 471 
des Artisans Canadiens Français 
a Fhoaneur ds: vous prier de bien 


la 


Premier Mintstre 


| Considérant que d'après une 
entente verbale entre le Gouver- 
{nement Fédéral et Nos Seigneurs 
les évêques de l'Ouest, il avait été 
décidé que toujours À l'avenir les 
Catholiques Canadiens Français 
auraient un agent spécial cutho- 
lique et canadien pour diriger les 
nôtres versles centres à coloniser : 
Considérantqu'à l'heure actuelle 
le seulagent d'immigration dési- 
gné pour la Saskatchewan ne pos- 
sède aucune des qualités requi- 
ses pour défendre les intérêts des 
Canadiens Catholiques. 
En conséquence, nous 
l'honneur de vous demander de 
bien vouloir vous occuper de cette 
latfuire et de nous faire rendre 
| justice au plus vite. 
| Au nor des Catholiques Cana- 
Îdiens Français. 
| Le Comité 
| Prince-Albert : 
| Signé : 
| 6 ë L "Heureux, Président 


. Poulin, Vice-Président 


des Artisans de 


305, 4ème 


Ma rasin d'Articles| 


pour hommes 


“Fit-Reform” 


Chaussures “SLATE R" 


Habits 


———— 


007 Ave Centrale 


Telephone 186 


F. X. Gervais, T'ailleur 


Nettoyage, Pressage, et 
Réparage d’Habits 


RE + 


avons 


| 

ee nous écrire lorsqu'ils veulent 
faire partie de l'excursicn organi- 
| sée. et à cet etfet,je feraiconnaitre 
là ceux qui en feront la demande, ! 


le nom du réseau de chemin de fer 


que j'utiliserai lors de ma seconde | £ 


exeursion qui partira de Montréal: 
le 13 mai prochain. Cette excur- 


vouloir examiner avec attention] O. Charpentier. Vice-Président :sion sera sans doute la plus consi- | 
les réflexions suivantes { A. Garneau |dérable de la saison. car c'est à 
A. Fortier L | : | 
Considérant que depuis quel-i peu pres le meilleur temps de! 
i J. Cantin {E ! _. 
ques années la colunisation Cana: } D), Bénard l'année pour faire le vovaye. A! 
dienne Francaise à obtenu les: + A. Vicneauit icutte date, la navisation sera | 
meilleurs vésuitats dans la Sas. À Baril ouverte jusqu 4 Grouarid et il est 


katcheswau, mrûcr an zèla 


que et rehsieux déployé par nos 


PP. 


le RR. 
hs Ber ubé 


agents huinisration. 


Pliais, Vashon, M. la 


et auties: 


pairioti- 


Gi. Jarest 

NX. Ferland 

JS Casgrain 

Rev. A. Leboncher. 
les Artieuns, Président 
bureau de colonisation. 


Atunonier 


La colonisation du nord de 
l'Alberta 


Lettre du R. P. Giroux, 
coloni 


Me chers compatriotes 


Le 2$ février dernier, 
de Montréal avec un contiugent 


de 


tour istes, directement dé Montréal! 


15 colons. vovageant en chars 


à Athabasea Landinsy via le che- 
inin de fer du Grand Tronc jus- 
qu'à Chicaus et del \is le Cana-} 
dien Nord jusqu'à destination. "A } 
Edmonton, nos wensavaient acheté 


| 


des animaux. des instruments ara- 


toires ett.: et nous nous 


u 
par train spécial jusqu'à Athabaskir | 
Landing. À cet endroit, 
nions des voitures pour franchi 
sur la glace Ja de 260! 
millesquinous séparait de Grouaur 


rendionsi 


nous pré- 


distancs 


3 


Î. 


téce de liene de cette magnifique Rivière de Ja Paix et 7,150 dans ; tribntion de $46,000,000 pour la 


à 


révion qu'est celle de la Rivit re Je district de la Grande Prairie. | construction et l'amélioration 


de la Paix. Tont le monde était: 


joveux et content. tous Sont 
arrivés sains et tee et Jiavalent; 
à la bouche que des mots de re-i# 


{ 


merciemwents pour la Compagnie: 
du Canadien Nord qui leur avait 
procuré sur sa ligne, tont ce dont 
ils eurent besoin. Les colons sont | 
alors allés choisir leurs terres et 
out trouvé le pays à leur goût et 


tel qu'annuoncé parle missionnaire 


1 


colouisateur. 
Je tiens à dire qu'a mon arrivée 

à Grouard, j'ai été reçu avec en- 
thousiasme par les colons désirant 
exprimer leux reconnaissance pour 
les avoir dirigés dans ce beau 
pays, et tous sans exception sont 
satisfaits. Je ne puis trop répéter 
‘que:.tous ceux qui désirent se; 
rendre dans cette région, devront 
‘se hâter car une affluence considé- 


5 partais, 


D] 


Îtion, et les Canadiens-franrais de- 


jnérir une situation économique 


lande, et toute personne avec un 


‘jour en montant. 


ter Fabhé Ethier, dans j'organisa- 


nadien, 


min de fer sur lequel ils se dirige: 
| ront, cependant la majoriié préfère 


0. M. E., missionnaire 
sateur 


truble de colons se dirire en ce 
moment vers cette région de pré- 
 dilection. En revenant de € 


une disiunce de 200 


irouard.! 


sur uilles. 

j'ai rencontré au-delà de 300 voi. 
Lémus se rendant dans cette direc- | 
} vrajent s'emparer inimédiatement 
d'un sol fertile qui est leur avant 
tous les autres, et par là méme ac. 
vrandement supérieure à celleque 
la plupart peuvent occuper 
Fest canadien et les États de la 


dans 


Nouvelle-Anuleterre. Le wouver- 
hément canadien a cadastré S.367 
linnesteudxs dans Je district de lai 


Les ouvricrs sont en urande” de- | 


| 


métier quelconque est certaine de 


gagner sa vie très facilement, les 


sages étant bien plusavantageux, 
la moyenne étant de K300 par 


De retour 4 Montréal.ces jours 
derniers, j'avais le plaisir d'assis- 


tion de son excursion pour Alberta 
Centre. Cette excursion s’est faite 
par le chemin de fer Pacifique Ca- 
comme il était convenu 
d'avance, il y avait au moins 75. 
voyageurs, en. plus de : 25 qui 
avaient choisi le. Grand Tronc. Je 
dois faire ici reuiarquer que nous 
laissons ioujours aux colons, la 
liberté de-choisir le réseau de che- 


du: 


te répondre 


important que ceux qui désirent v' 
prendre part n'écrivent hinmédia- | 
téemmrnt, 3506, 
Saint-Antoine, Montréal, où je se- 
rai lésinercredik jemdlis et vendre- 
‘dis de chaque Je 
ordinairuneut de Montréal 


u 
; 
| 
le 
L 
lt 


 auon bureau, rue 


ï 
; 
ï 
ñ 


peimaine. pars: 


pour 
des conférences aux 
ct 


que 


aller donner 


à Etats-Unis, le samedi soir je 
i J 
Î 


jsuis heureux d'annoncer je 


serai à la disposition des personnes 


qui désirevuient avoir La visite du 
inissiounaire colonisateur, pourvu 
jqu'il y ait un groupe sufisant, 
|mausil est i importantde melelaïsser 


savoir à l'avance. En attendant je 
serai tres flatté d'avoir l'occasion 
à toute deimande d 


| 


te | 

| renscignements. | 
J. B. H. Giroux, OM. 

Missionnaire colonisateur, District 

d'Athabasca et de la Riviere 

Paix, 

306, rue Saint-Antoine, 

Mortréal. Québee. 


Le progres des chemins 


de fer 


Le Canadien Pacifique annor. 


la 


PE 


cait la semaine dernière une at. 


de 
ses lignes dans l'Ouest. Le Grand 
Tronc Pacitique devra de son côté 
dépenser  $35,000.000 
qupement de ses 34,356 milles de 
voies ferrées d'un continent à lan 


pour jé. 


tre, auxquels s'ajoutent 5,000 mil. 
es d'embranchements, tandis que 
le Canadien Nord projette une dé 
pense de $50,000,000 pour para. 
chever sa line de Québec à Port 
Mann. 


Tuxedo 
Hotel 


Le rendez-vous des voya- 
geurs. canadiens-français 


M. Bacñaxn 
M. S. Sviru 
. À. SrRacy 
Propriétaires 


Chambres aménagées de première classe 
E p C 
Bain, eau chaude, etc..—Prax Evrorérx 


Téléphone. 5 553 


Prince Albert, -  Sask. 
En face du dépot du C. NX. R 


+ 


stead peut être faite pur procuration. 


, stead, 


: sédée nu sol pè re. 


Set les devoirs sont Les <umivants: 


Be 


: 
. S'il vous faut un bon habillement, + 
: + 
i des chaussures ou autres articles î 
+ L] C2 
+ pour hommes, allez a ‘“ ‘- ‘- + 
+ 
: Northwest Clothing Co. : 
+ 
Ÿ 37, rue de la Riviere ©. Prince-Albert 
+ 
| î Satisfaction garantie f 
+ 
NES SNS TO NIET STUNT ECTS 
toujours suivre le missionnaire 
colonisateur,et c'est pourquoi nous 
recommandonstoujoursaux colons! | 
RESUME DES KRÉGLEMENTS CONCERNANT 


LES HOMESTEADS DE NORD-OUEST 


CANADIEN 


Toute personne se trouvant le «&ul chef 
d'une famille. où tout homme ägé de plus 
de dix-huit ans. peut prendre comme home 
steud un quart de section des terres du 
gouvernement dans le Manitoba. Ia Sas 
katchewan ou FAiberta. 

Le demandeur doit comparaître per-on- 
Puellement a l'agence où a la soun-urence 
des terres du district. Üne entrée de home 
sous 
la mère, 
du fe- 


certaines conditions, par le pere, 
Ile His. lafille. Ieïrére où la sœur 
mandeur, 

Devoirs, — Un séjour de six mois chaque 
année sur le ierruin et la mise eu culriure 
ide celui-ci durant unterme de trois ans. 
Un possesseur de homesteul peut vivre 
dans unravon de milles de son home. 
sur une fermé de pos moins de S0: 


+444 | 


nd 


âeres possede où cultivée par Lui. où pos ! 


Sa mere, son HIS. sa fil 
Le, son freres on sa sœur. 
En certains districts un puséteseur de! 


 homestead de bonne foi peut prendre en 


à 
! 
; 


ÿ pre eniption un homestead dans le voisinage | 


Le prix d'achat est de &3,00 Väcre 
résider sur 
Fun ou Fantre homesteud. SX mois chaque 
année pentant <ix ans. 
gistrement du homestead. + compris le 
temps uécesstiré pour mériter les lettres 
patentes du dit hinesteud. et en plus, cul. 
ture de St} Acres extra. 

Un solon quia utilisé son dirait de ho- 
mestenad et ne peut acheter de hormestead 
de préemption dans son distmet. peut en 
acheter un Aans certains fistricts aux con 
dit EUIvantcs . . 

Friz 83 00 l'âcre Devoirs : Résidence de 
six mois chaque année perdant traie ans, 
culture de 30 âeres et construet ion d'une | 
maison d'une valeur de $300, 

W M, CORY, 
Sous-ministre de l'Intérienr. 

N. B.—Ta publication non antorisée de 

cette annonce 1e sera pats pPRVÉC. 


du sien, 


Abonnez-vous au 


PATRIOTE DE L'OUEST ” | 202 K. C Block, 


a duter de l'enre-i 


Î 
3 


Î 


Le stock si considérable et si bien assor- . 
sorti du magasin Grant #t Frères est de. 
venu la propriété de MM. | 


POTVIN & BEATTIE 


Les employés de ce magasin très favora- 
blement connu ont été occupés, toute la 
semaine, à prendre l'inventaire avant l'i- 
neuguration officielle. La nouvelle mai- 
son 8 l'intention de présenter aux citoyens 
de Prince-Albert un stock de marchandi- 
ses digne d'elle-même et digne de la ville. 

Avec une expérience consommée de tous 
les détails du commerce, cette maison ne 
négligera aucun effort pour satisfaire par- 
faitement sa elientèle. 

Nous vous invitons cordialement à nous 
rendre visite et à lier connaissance avec 
nous; nous désirons avoir l’honneur de 
vous rencontrer. Nous avons pour devise : 
“de nous intéresser aux autres lorsqu'ils 
s'intéressent à nous,” 

Nous tiendrons tout ce qu'il y a de 
mieux en fait d'EPICERIES, d'ARTICLES 
pour HOMMES et pour DAMES. etc. etc. 

Vous trouverez toujours tous nos prix. 
Justes dans tous les départements. 


POTVIN & BEATTIE 


Successeurs de Grant Frères 


Telephone 485 


ON PARLE FRANÇAIS 


Avenue Centrale. 


Bois de Construction 


Portes, Fenêtres, Papier 
Toiture, Bardeaux 
et Moulures 


Charbon dur et charbon Galt 


The BIG RIVER LUMBER 


Company Limited 


AVENUE CENTRALE 
Casier 815 


Au détail 


Telephone S99 


F. O’NEIL, 


A" 


on DEMANDE 


Un ou deux bous vendeurs de propriétés 
foncières, affie avuntageuse, silaire élevé, 
position stable à celui qui connuit bien 
d'affaires ce genre. 


P. 


Oeufs de 
Wyandottes Blanches 


(pour couvée) 


$1.00 la couvée de 13 


Adressez-vous à L'ORPHELINAT 
Boîte 793, Prince- Albert 


International Securities Co. Ltd 
. Prince Atbert 


Winmipes, Prince-Albert 


Gérant, HYMAN YTEWDALI, 


Casier Postal 981. 


A l'Enseigne du “LION” 


Telephone 516 


L 


Nous payons les prix les plus 
hauts pour les fourrures 


RATS MUSQUES DEMANDES 


Le trappeur, le vendeur ou 
l'acheteur obtient chez nous 
la plus haute valeur pour ses 
fourrures. 


- 
” 


QE 


en CT | 


37 libéraux -- 16 conser- 
vateurs 


_—— 


rs 


: 


Les élections de jeudi. ont ra- 

mené AU pouvoir l'administration 
Sifton, par une majorité considé- 
yable. Voici la liste ‘des députés 
élus. Les majorités ne ‘sont pas 
toutes défnitives ; les noms de 
comtés sont entre parenthèses, 


LIBÉRAUX : 


J. À. MecCull (Acadia) 100 ; 
4. Gariepy (Beaver River), majo- 
rité substantielle ; G. Lane (Bow 
Valley) ; M. Wooif (Cardston) 45; 

Moffät; Hon. C. W. Fisher 
(Cochrane) 100 ; M. Whiteside 
{Coronation) 40 ; G. P. Smith 
{Camrose) 1,500; w. H. McKenny 
{Clenrwater) 2 ; J. S. Stauffer 
(Didbury) 300 : Hon. C. W. Cross 
(Edmonton No 1} 360 ; Hon. C, 
W. Cross (Edson); J. P. MeArthur 
«Gleichen) 44; J. L. Côté (Grouard) 

5: Capt. Eaton (Hand Hills) 52’; 
W. FE. Pufler (Lacombe) 193 ; 
JS. Tobin (Leduc) 70 ; P. Guun 
{Las Ste Anne) 40 : d. MeNaugh- 
ton (Little Bow) 400 ; J. Glen- 
denning (Nanton) 100 ; Hon. D. 
Marshall (Olds) 68 ; G. McDonald 
(Pembina) 70 ; De Campbell (Po- 
noka) 232; ES. Pringle (Redcliff) ; 
J.G. Turgeon (frère de l'Hon. À. 
Turgeon, 94 dans Ribstone) ;: L 
Boudreau (St Albert) 240 ; R. L. 
Shaw (Stettler) 36; Hon. Ste- 
wart (Selgewick) : Hon. P. E. 
Lessard (SE Paul) 100 ; Hon. J, R. 
Boyle (Sturgeon) 400 ; Hon. À. J. 
MeLean (Faber) 1,000 ; J. MeCal- 
Jam tVégreville) 400 ; F. Walker 
(Victorin) ; Hon. A. L. Sifton, 
premier ininistre(Vermillion) 252; 
Lfinrwell (Warner): C. H. Olin 
{Wetaskhvin) 250; Shandre(Whit- 
ford) 200. 


CoXSERVATEURS : 


JL H, Lowery (Alexandra) 24: 
S. L. Hillocks (Calgary nord ) 
TM Twvelie (Calgary centre] 
pe DrBlow(Calgary sud)? 357: 
Al, Ewivg (Edmonton) 65 ; H. 
ne tord(Edmonton sud) 240 : 
Dr Stanley (High River) 50: 
F Archer (Innisfall) 7 : R. Patter- 
son (MceLeod) 10 : G. Hadley 
{Okotoks) : J. Keminis (Pincher 
Creek) 215 : &. Michener, chef de 
l'upp. (Red Deer) 65 : C. Weiden- 
hannner (Stony Plain) 125 :G. L. 
Hudson (Wainwright) 52 : R.J. 
Canpheii (Rocky Mountain) 200: 
Medicine Hat, douteux. 


Dans là lérislature précédente, 
il vavut 33 libéraux, 7 


valeurs et 1 indépendant, 


conser- 


Ferland, S ask. 


—L'icurie st une grainoric de 
M. Cochranc ont été détruites le 
Lavril. 1] y'avait 1000 minots de 
grain ct vne foule de choses qui 
servent à la ferme, Les pertes s'é- 
lvent à plus'de $700. : 

Plusieurs subissent des donnna- 
Ses causés par les feux de prairies. 

--Uu charpentier qui travaillait 
À Kin Kate anis le feu en jetant 
une allumette dans l'herbe. Deux 
Maisons, une grange et plusieurs 
milles de prairie ont 'élé balayés 
par les flannnes qui étaient acti- 
vées par un grand vent. 

Il ne se passé pas une journée 
que l’on ne voit quelques feux de 
Prairies dans là région. Ou de- 
vrail être plus prudent. | 

—Nos gens ont cominencé leurs 
Semailles, : - "7%" tt | 


— 


que la plupart des prix réguliers 
rieurs à ceux des prix réduits des 


Pour vous messieurs 
Complets 
Complets, belle coupe, tissu lai- 

ne, bruns et gris. Prix ordi- 
naire $15.00, réduit à $10.50 
Nous avons un grand assorti- 
ment d'habits de cachemire de 
première qualitéquenousveh- 
dons ordinairement $17.50. 
La coupe en est très élégan- 
te. Notre prix...... 813.75 


Pantalons au plus bas prix 


= gouts ananqmimenaar) 
EE 


A 


Prix s'élevant à 82.95, 
abaissés à............ 81.40 
Prix s'élevant à S2,50, 
I abaissés Roc... 81.74 
Prix s'élevant à $4.50, 
| abaisgés à......... ... 893.25 


Chernises 
Chemises de travail, seu- 
lement.............. 0.59 
Chemises de couleurs as- 
sorties, valant $1.25, en 


vente &............. 0.85 
Chemises élégantes à..... 0.69 
Cravates 
Valeurs jusqu'à 35e. pour. 0.19 

Uravate, tricot de soie, 
valeur 50c pour...... 0.25 


Pantalons de travail 
Noirs, bleus, rayés bleus, 
prix ordinaire $1.25, 


pOUT................ 085 


rait qu'on couche jusqu à uatre À 


manque pas. 
$2.50 à S450 par jour. 


Bonne occasion pour les catho-| 
liques. à eux d'en profiter. En ou- 
tre de laigent à faire, ils trouve- 
ront tous les avantages spirituels 
désirables. Nous avons une gran- 
de chapelle qui peut acconnnoder 
tout le monde. Nous avons aussi 
une bonne école dirigée par des 
religieuses, eb où l'on enseigné 
Le françnis, l'anglais et le eatéchis- 
me. 


ne 


St Denis, Sask. 


s 


MaRiIAGE 

M. George Laliberté nous est 
revenn d'un voyage au Minnesota 
avec une compagne. 

Peut-être que va serait plus 
avantageux pour n0s Vieux gar- 
cons d'aller de ce côté pour trou- 
compagne que d'aller à 
nne 


ver une 
Québec en tont eas, 
chose certaine c'est que tous ecux 
qui vont de l'autre cûté des lignes 
ue reviennent pas seuls. 

souhaitons au nouveau 


va 


Nous 
couple. benheur et pr ospérité ainsi 
qu’une longue et heureuse vie. 


L'ÉCOLE 

“ Qui, l'école est commencée, 
je lai vu, aujourd'hui, le maître ”. 
C'est ee que disaient les enfants 
ces jours derniers, et les ‘plus 
malins ajoutaient : “Si l'on n'avait 
pas trouvé de maître nous serions 


déjà en vacances. ” Due en 


MM. ‘Alphonse Lalonde, jdju- 
doi Lepage et Alexandre “Lepage! 
rions. ‘sont revenus bien contents | 


dans le inême lit. L'ouvrage ne: 
Les salaires sont de: 


Remarquable vente tn te a Prince 
Albert au numero 33 rue de la Riviere Ouest 


Pour célébrer le 34e anniversaire du magasin 


Buffalo Hall Sacrifie tous ses profits durant 15 jours 


Le plus ancien luagaSin offre ainsi une occasion exceptionnel- 
le à la population de Prince-Albert et des environs. 


Remärquez 
de BUFFALO HALL sont infé- 
autres magasins et que pour cette 


fois ils descendent; jusqu’au prix coûtant. C'est une occasion excep- 
tionnelle dans toute l’histoire de Prince-Albert depuis 84 ans. 


Cha peaux 


Chapeaux Howard, noirs 
ou bruns, à....... ....$1.10. 
Chapeaux Derby, à......$2.15 
Chapeaux ‘“Moose” tou- 
jours de mode, valeur de 
83.00, pour........... $2.15 


Chaussures à votre pied 


Chaussure de travail, 
épaisse, imperméable, 
pour............... .$2.85 


Chaussures fines. ....,..5$2.99 

Chaussures tan, semelles 
Viscol, imperméables, 
très-durables et élégan- 
tes. Val. jusqu'à $4 pr. 83.25 

Nous avons quelques bot- 
tines Atura, hauteur 14 
pouces, en euirtan. Prix 
ordivaire, 810.00 pour 58.25 


Venez voir notre assortiment 
de chaussures. Vous trouverez 
certainement ce qu’il vous faut. 


Pour vous mesdames 


Grand chcix.de robes à des 
rix très bas. Valeurs 
35.00, S4.00, $2.75 et 
jusqu'à $7.00 POS .$3.25 
290, S1.90 


Assortiment de serges, voile, 
linon, panama, soie, etc. 


Si vous voulez profitez de ia meilleure de toutes les ventes vengz au Buffalo Hall 


Chaussures élégantes 
Durebles, confortables, élé- 
gauntes : telles sont les qualités 
qui distinguent toutes leschaus- 
sures pour dames que nous 
avons en stock. 
Chaussure Oxford, Don- 
gola noir, talon bas. 
Prix ordinaire $2 pour..$1.50 
Neus avons plusieurs sor- 
tes de chaussures Blu- 
cher encuir verni, du- 
rables, très élégantes, 
valeur de 84.50 pour..83.65 
Sculiers à bandes en cuir 


verni. Valeurs jusqu’à i 
S4.00 pour........... 82.90 
Epiceries f 

Sucre, sac de 20 Ibs,....$1.25 | Ÿ 
Thé, Tetley et Blue Rib- + 

bon, 3 Ibs...,........ 0.85 l 
Poudre a pâte, 5 Ibs..... 0.75 | 
Lait non sucré...... .... 0.10 
Pustilles Coco.......... 0.30 
Poudres à Marmelade, 4 


paquets pour......... 0.25 
Farine de blé d'inde, 8 pa- 

quets...........,.. . 0.25 
Confitures Briggs, fraises 

et framboises. ....... 0.80 
Café Chase et Sanborne, 

8 Ibs................ 1.00 
Pomines sèches, la 1b,... 0.10 
Poires sèches, Ja 1b...... 0.12! 
Pêches sèches. la Ih..... 0.124 


Raiïsins secs, 3 paquets 


POUF... .25 
Ananas en tranches et sé- 
chés.......,......... 0.20 


Céréales, 3 paquets pour. 0.25 
Biscuits au thé, la 1b..... 0.20 


1M. Adolphe Billo de Morinville. 
MAL. Amédée Gauthier et Frank 
sont de retour d'un 


!Charland 
| VOVAEC à Saskatoon. 


{ COXSERUETION 

M. Philippe Langlois est à se 
bâtir une maison sur son home- 
stead. M. Adolphe Billo construit 
une boutique de forge. M. Elzear 
bâtir son 


Tremblay achève de 
magasin qui sera ouvertau public 


sous peu. 


SEMAILLES 


- Les semailles sont maintenant 
commencées : s1le temps continue 
à être favorable, les semailles se 
feront encore d'assez bonne heure. 

Noel. 


a — 


Les Artisans à Prince Albert 


Décidément, 1 ya des Cana- 
diens à Prince-Albert.… et il y en 
a plus que l’on ne pense : 

Ils l'ont manifesté une fois de 

plus dimanche dernier dans 
magnifique réunion qu'ils ont eue, 
à Jan salle des Chevaliers, pour 
fêter la présence, parmi eux, de 
l'Hon. M. A. Turgeon, inembre 
actif de la Société.’ 

Sous la présidence de M. F. 
Lheureux, l'assemblée s’est ouverte 
vers 9 heures. 


M. l'abbé À. Leboucher, aumô- 
nier de.la succursale, à’ tout 
d’abord pris la parole pour remer- 
cier les Canadiens d’être venus si 
nombreux. Üne fois de plus; il leur 
a conseillé de. s'unir: afin - d'être 
for tset de. se faire respecter. : ii 


* Puis: au, milieu: d'un: toïnerre 
a 'äpplaudissenients, il a présenté 


U geon- # ‘dont 


Discours de l’Hon. 
M. A. Turgeon 


Simple et sans prétention au- 
cune, M. Turgeon s'est, comme : 
l'ordinaire, attiré dès le premier 
abord la sympathie du nombreux 
auditoire. 

Après quelques remercienients, 
il a manifesté son réel étonnement 
de se trouver à Prince-Albert en 
présence d'un si grand nombre del 

Canadiens ct de Canadiennes. 


“ Si vraiment je suis la cause 
d'une pareille assemblée, je ne 
puis que m'en féliciter. car cela 
prouve tout simplement qu'ici les 
Catholiques de langue française 
sont enfin disposés à s'unir et à 
marcher la main dans la main. 


“ J'ai accepté de venir ici parce 
je suis membre de votre 
sueiété eb que j'en suis fier, mais 
vraiment l'esprit de famille qui 
règneici me rend doublement heu- 
reux d’avoir accédé aux désirs de; 
M. jaumônier. 


que 


N 


e]ly a dix ans,il y avait à! 
peine À Prince-Albert quelques 
familles de langne française et, 
naturellement, il n'y 
d'artisans. 


avait pas 


“Aujourd'hui, c'est bien changé ! 

Les circonstances de la politi- 
ue m'ont obligé. à quitter cette 
région, mais si j'avais prévu la 
force toujours croissante de l'im- 
migration Canadienne-Française, 
eh bien... -je crois que de serais 
resté. 

“ A l'heure actuelle, vous com- 
mencez ‘à. comprendre l'idée de 
mutualité. la véritable idée de 
mutualité. - Vous voilà ‘établi . en 
société, et-vous avez un' but, plus 
haut. . ‘plus. relevé que la simple |" 


question: d'assurance pécuniairé:|{". 
Vous.v ulez. vous ‘unir sb voüs|+ :“(- 


Envoyez-nous la inatière que vous 
désirez faire imprimer et nos rédac- 
teurs feront toutes les corrections 
nécessaires. C'est le seul moyen 
de vous assurer des impressions 
françaises impeccables 2: 2: 


Il ne coûte pas plus cher de faire 
faire cet ouvrage d'une manière par- 
faite—i] s'agit tout simplement de 
confier votre commande à une im- 
primerie qui en fait une spécialité. 


LE PATRIOTE DE L'OUEST 
est outillé pour faire toutes les 
impressions dont vous avez besoin. 


?r 


Circulaires 
Cartes d'affaires 
Entêtes de lettres 
Etats de comptes 
Enveloppes 


Factures et 


Formules de tous genres 


#° 


Nos prix sont modérés 


8 


Accents français sur tous 


nos Caractères de fantaisie. 


Nous nous chargeons aussi 

de la traduction française 

ou anglaise 2 :: 2: 
\ 


Estimés fournis sur demande 


Une attention spéciale est ac- 
cordée aux commandes par la 


poste 5 ï-: it 


wi 
VD 


< 


PROMPTE LIVRAISON 


Le Patriote de Ouest 


Dpt. des ravaux de ville 
: PRINCE-ALBERT 


 SASK. 
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Les RR. PP. Fe Tariuétil, Oo L, 


etiA, Libianc, O.M I, du Vicariat | Churchill, : 

de: Mzr Charlebuis, ont adressé ‘ne | nou is. Enfin, nous sounnes. arrivés 
chante ! à le: rères 55 

touchante lettre à feurs conf là Chesterñeid” Inlet, le“ 3! septenr- 


de Montréal peu apres leur ‘arri- 


vée à Unwstertield [nlet, point de | 
l'extrème nord sur la Baie d'Hud-jteur. L'an dernier, la, Compagnie 


ne | de la Brie d'Hudson ‘a Stabli un 


* fonder 


Son Où lis sont allé 


Lettre des Pères 5 Tardueti e et Leblanc 


L 
puis à; 


\4 


l'étoit dé Îa. Bai a HE, 


loin au ‘sud de chez! 


Meubles pour. JE nidison, il 


Ja ste Se 


lbre. fête de ia Mère du Bon Pas- 


l 
| 
f: 
Î 
| 
LL 
; 


inissioi eañholique chez les Es- {petit poste de traite pour les Es- J. ras Daousr FF F3: 
quimaux, Cette lettre, datée des | QUIUAUX. Mais nous ne savions 

premiers jonrs de décembre, n'a pas encore, en débarquaut, où : DAOUST 
été rene à Montréal qu'à la fini Inous allions nus fixer, Ce poste! ‘ 

de mars. Oalaliraavecr nou moins| sl 


d'intéret que d'édifcation : 


X.-D. de la Délivrance 


C'ursioriald Tatot 
1912. 


nouvelle mission de Notre-Dame 
ds ia Dilivrance, À Cuesterticld 
Tnlet, au Nord-Ouest de la Baie 


d'A ils, n'oublient pas tout ce 
Œquils bivent À vos charités et À 
Votre livonement envers eux. Is 
se anssi Ja 


ram) lient promesse 


DS mn , , 
qu'ils ont faite d'envover quet- 
lituils sur jeur senre de vie. 
nos tra- 


au 


ques 
fadt inter 
De 
Die iérrthne Le 
bourse. 


12 : 
1 L'idoVenione, 


Linois reipre 


Vaux afin satisfaire désir 


tous nos bienfai- 
avance à 


ri 
L'hiver grands 


pus. le therimeonmne- 
tre approche de 50 au-descons de: 
4669, Dins ua: 
à N wi. nous entrerons dans la pé- 
froils où la tem; 


riods des ram 


p'ratare Lscent jnsqu'a 73. au: 


dire ls uos voisins. les sens de Ia 
poiice. à Fallerton, qui ont pin- 
sieurs aandes d'axuérience. Notre 
Mauison n'étant pis encore term. 


née À l'intérieur, 


donncrez si, pressés par le temps. | 

où , . Î 
et désireux à la fais de donner 
satisfaction à tout ls monde, nous! 


réunissons ici en matière de jour-:: 
nal, et 515 forme de lettre collec- 
de-| 


puis que nous avons quitté Mont- 


tive. lus détails de notre vie 


réxl. Ces quelques liwnes iront di- 
re à tons notre reconnaissance, 
et renseigneront quelque pen sur 
la vie des missionnaires au pays 
des tentes en peaux de phoque et 
des maisons glace. 

[nous à fallu 42 jours de tra- 
versé: pont nous rendre de Mont- 
réal à Chesterfiuid. Par une pro- 
tection toute spéciale de Dieu, ce 
long voyage en mer a été excep- 
tionnellement heureux ; pas le 
moindre malaise, pas la moindre 
fatigue. Le brouillard, la glace, 
les icebergs nous ont arrêté bien 
souvent, mais sans accident. Ou- 
tre ces retards forcés, nous avons 
dû passer plusieurs jours dans 
chacun des postes suivants : Cart- 
wright, Rigolet, sur les côtes du 
Librador, Port Burrell, Lake Har- 


bour, Wolstenholine, dans le dé- 


le S décembre | i lulet et les rivières 


[tiazaine de jours, ! 


Vous nous par-: 


ju'chait qu'un essai provisoire. : 
lterait-il ici, on vien devrons-nous | 


fuller plus à l'ousst en remontant 
SV dé | 


qui Attention Spéciale ax 


j versent ; où bien encore, traus- 1259, Avenue Provenckher, 
Téléphone Main 6645: 


lrenseigauments de son | agent que 


+++ 


Île commissaire de la Compagnie a 


FER hs pag li: au A ct Se + 
éranché eus doates. La poste res j: PRI INC. 
tora ici: ce sera donc le lien dei? 
. Le . 
la iission. LÈ 
: . ue Le plus moderne et le in 
“Nous cherchons un site conve- e vince. Cuisine de Lère 
D . . 4 > 
nable où nons puissions bâtir üle 
- “ . + 
sue, sans avoir à travailler Je roc | re | | : 
EUR re reel E: J. FOI 
vif. Iln'ya pas d'abri contre le: + u * — 
vent. mais, au moins nous pou- Le Près de la Gare. 
{vons faire qnelques pas autour de + + 
| 


1-1 Réduction spéciale sur achats & au n comptant | 


ExTË PRENEURS DE : 
Piomberie, Cheatiage, Couverture, 
Corniches ‘ ét" Plafoné 

7 ESTIMES. FOURNIS SUR 


+ vhirosteste ses dettes etre +++ +tt++shoeretsrtétees 


_ MERCHANT F HOTEL 


sont l'objet des attentions les plus scrapuleuses.. 


e bur cau, EF ‘école où Hégée Be 


- Prince, Albert; Sask. . : 


2: HEDES 


25 EMIRE ‘ Pra ue) 


& DUGAL 


s 'hMéialiques 1 
DEMANDE Le : 


Comnmrinaniés religieuses 


St- Boniface, ! 


Boite Postale er À 


fan. 


Ê 


LBEI 


ienx installé de la Pro: 
qualite. Les voyaweurs 


EY, Prop. 


Prix Modérés 


hidiriitirsséaseneseses 
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notre résidence Euture sans risque | 


ide nous cusser le con dans les ro. le plus. En octobre. il: 


ee ere 


Ce u dure 


: partout ailleurs. ne pouvant plus tumr daus jeurs 

i . . Ituntes en peaux de phoque, se | 
Les deux premiers jours, nous! sont bâti des maisons de neige. En 
à déméler étlnovembre, le thermomètre appro- 


savons fort à faire 


: transporter chez nous ce qui nons | che de 50. Que sera.ce en hiver ?| Nous ne les connaissons pas tous, 


appartient. Apres le départ duill vente continnellement, ee ne 
î steamer, nous moutons notre sont que bourrasques. pondreries 
jtente qui sera notre de-! 
jmeuré provisoire, et nons nous! 


aux pierres, La inaison en est tou- 
te couverte et ressemble à un gros 
pentiers où de mennisiers en v ei : bloc de neige. La vie des Esqui- 
pars 


Qiatre Es juimaux nous aident! 


limveitrons à l'ænvre. Point de char- | 


ShOons le serons nOUs-éinesS 


lsons de neige. Si, encore, ils n’é 
jtaient pas obligés de sortir pour 
au travail, A la fin de la première! Chasser le caribon, le phoque, les! 
semaine. la maison était debout, : fourrures, afin du soutenir leurs 
le toit terminé, et les mnrs recon-: faruilles. fn ont pour se chauifer 
verts d'un ra ng de planches en!ets éelai EL pUuRe misérab'e lama | 
dehors. Le samedi suivant, tout! P® En pierre creusée où brûle un 
l'extérieur était fini, nos échafau-; PEU de mausse trempée dans 
‘ l'huile de phoque. 

jdages à terre, et It faut venir en ce pays pour: 
dans notre nouvelle résidence, Dés! 


Île lendemain, srr un autel impro-it 


nons chtrions 


tempéte par un froid de 50 de- 
visé, mais grandement décoré alurés. Ailleurs, dans le nord, on 
| voit de ces terribles tempêtes, mais ! 
il fait moins froid, et ce n'est! 
quen passant. Le beau temps, 
même froid, donne de la vie et de 
la waicté. [ci, nous ne savons prus 


l'aide de menus présents de nos 
| bienfaiteurs, avait lieu la premié- 
re grand'messe qui ait jamais été 
célébrée en ces déserts depuis que 
| des êtres humains l'habitent. Nom- | 
bre d'Esquimanx y assistaient. 
Ils se tenaient fort bien: 
serait cru en pays civilisé Il 
manquait plus qu’un bénitier 


Toujours ce vent furieux qui em- 
porte d’épais tourbillons de neige 
et semble vouloir tout détruire. 
ne 

Inutile d’essaver de Iutter contre 
. Ct | jui: toute la force et je courage 
un Livre de chant: nous avons dû de l'homme n’y suffit pas et c'est 
chanter par cœur. C'était le 292 /0e qui abat. Ajoutez qu'à plus de 
septembre. Nous étions-entrés à|300 milles à la ronde, on ne trou- 
temps dans notre nouvelle maison, [Ye Pas le moindre indice de végé- 
car, ce jour-là, la terre était cou- tation ou de verdure — pas nee 

en été— et on me comprendra 8 8 

Je dis que ce pays fait l'i impr essien 
d'un désert de glace où les élé- 
et c’est ments: le froid, ] le vent, la terre, 


on £se! 


verte de neige. Depuis iors, tout 
notre ternps s’est passé à finir no- 
tre demenre à l'intérieur, 


coquet- 
un tre- 


Ses compagnes, toutes 
tement vêtues, avaient eu 
gard de pitié pour les grosses 
chaussures Ge l'enfant et sa sim- 
ple robe noire, sans garnitu- 


res que deux ans d'usage avaient 


un peu élimée.., 


Ce regard, Marcelle l'avait sur- 
pris, et. elle avait rougi de se trou- 
ver si pauvrement habillée, la plus 
humble de toutes ; son amour pro- 
pre en avait souffert, ii lui tarda 
d’avoir gagné assez d'argent pour 
acheter une robe nuuvelle qui éga- 


lât celle de ses nouvelles amies. 


Trop inexpérimentée pour faire 
encore la part des choses et dis- 
.. tinguer l'or. vrai de l'alliage, Mar- 


celle se laissa charmer par les 


FEUILLETON DU PATRIOTE DE L'OUEST’ 


TT ———— sion à sa mère de s'acheter l’étof- 
» 
SAUVER 


Par À. de POISIEUX 


rapporta, elle demanda la perinis- 


fe nécessaire pour une robe. 


—Si c'est utile, oui, mon en- 
| fant, mais crois-tu que celle.ci. 


» 


— Oh ! celle-ci, maman, elle est 
si laide‘. à côté ‘des antres” j'ai 
Pair si misérable! et mes gros 
souliers m'ont à fait si souvent rou- 
gir: 


EL — 


| brillantes choses qui l'entouraient, 
par l'élégance de ces jeunes filles, 
de même condition qu'elle, en -om- 
me, et qui portaient avec aisance 
et grâce leurs gentils costumes. 


Cette phrase laissa les Brécœur 
tout pensifs. 
changer leur fille, là-bas ?.. jus- 
Aussi, plus encore pour arriver à 
se faire par elle-même la robe de 
ses rêves que pour devenir exper- 
te dans son métier, elle s’appliqua 
fièvreusement à son travail; son 


té sans réflexion les vêtements 
modestes qu’on lui achetait, et 
maintenant cette mise simple 
amenait Ja rougeur à sôn front! |" 
l'amour du Juxe qui perd tant de 
jeunes filles” allait-il, hanter : le 
cœur de Marcelle ? 


goût innése développait dans ce 
milieu de luxe, et des doigtslégers 
de l’enfant, sortait un ouvrage au- 
quel on n'avait que très peu de 
chose à retoucher. I1 est vrai que 
ce qui Jui était confié était de sim- 
ple exécution, mais rarement une 
débutante s'en tirait aussi bie . 


_ La pauvre mère s’effraya elle 
songeait avec angoisse à ces “au- 
tres” dont parlait Ja petite, à ces 
ouvrières dans la: compagnie con 
tante desquelles demeürait son en 
| fant, et 8e' ‘demandaï avec angoïs 


8es quelle: influënce elles .surajent le 


"NE 


Avec le premier argent qu ‘lle 


chers pointus qui couvrent le sol ja fair si froid, que les Ésquimaux. 16 


set tempêtes qui a veu. sent. Le fri-fet disons un grand merci, parce 
truas s'attache partout: aux habits, qu'ils ont fait notre bonheur. Sans 


MAX est bien triste en leurs imai-  C 


x ant mais notre vie n’est pasen 


ce que veut dire le Lieu du ciel, | 


Si l’on allait leur 


qu’alors près d'eux, elle avait por- 


[. 
! 
| 
| 
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Î 
— | 
l'un, laissés à eux-mêmes ont re-| 
jçu pouvoir de nuire à l homme | 
autunt quils le peuvent le fure. 
| C'est jui cependant que nous avons | 
bâti no're maison-chapelie, grâce | 


à la suérosité de nos bieniaiteure. 


lcar pinsienrs ont voulu rester in- 
vounve. mais à tons nons devons 


eux, nous n'atrions pu ni venir ni 

rester ici. Grâ:e à leur générosité, | 
nous avone nn abri Contre le vent 
ct Ja tempête. Nous ne sommes! 
pas au paradis terrestre — il s'en 


danger tant que notre maison res. 
tera debout et qne nous aurons dn 
charbon pour nous chauffer. Alors 
nous Soinmes henreux, parce que 
nous avons ici beancoup d'âmes 
auxquelles nous espérons faire dn 
bien. 1} nous tarde de pouvoir 
parler la langue ct de dire à ces 


| cumprendre ce qu est le vent ec la] Esquimaux combien le bon Dieu 


les ane, puisqu'il nous donne Ja 

force de nous sentir vraiment heu- 
reux en ce pays désolé ; puisqu'il 
inspire à tuntd âmes lu belle et gé- 
| néreuse pensée de travailler, elles 
:l'aussi, à 1x conversion du peuple 
le plus abandonné ; jusqu’ ici, en ai- 
dant Ses inissionnaires à vivre au 
pays de l'extrême nord, où il y-4 
l'des à âmes, mais rien autre chose 
qui puisse attirer le cœur humain, 
où l'apôtre devra passer quelques 
années, avant que le confort et les 
aises lui fassent oublier tout ce 
qu’il doit à-Dieu et à ces bienfai- 
teurs. Merci à tous, nous le redi- 
sons chaque jour à l'autel et, nous 
l'espérons, le Bon Dieu nous en- 

tend et nous exauce,  . 
(Signé), 
À. TURQUETIL, O.M.I. 
À. LEBLAXC, O.M.I. 


sur la nature douce, mais si im- 
p'essionnable de Marcelle. 

La robe fut achetée, Madame 
Blanche-Rose avait insinué. elle 
aussi, que ia “nouvele”. n'avait 
pas la mise cadrant avec l’ élégan- 
ce de sa maison, et les Brécœur 
avaient dû se rendre. Marcelle 
tailla, bâtit, aux veillées, sous Ja 
lampe familiale et sa inère s’émer- 
veillait de voir, combien, en si 
peu de temps, la petite avait fait 
de progrès : 

— Tu es née couturière, lui di- 
sait- elle, en regardant courir les 
ciseaux dans l’étoffe, ou luire la pe- 
tite aiguille dans les doigts agi- 
Jes. : —— 

© EÊt Marcelle à ce simple éloge 
souriait ; ellé aimait la carrière 
. entreprie ; il avait’ fallu peu de 
temps à sa nature souple et mal- 
léable pour se. faire à ce. milieu : un 


‘peu factice, pour se plaire au sein 
“chiffons,” pour, même s'atta- 
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CANADA 


Vous pouvez vous abonner soit en nous écri vant, 


soit en envoyant ce bulletin d'abonnement: dû- 
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A L'ADMINISTRATEUR DU “PATRIOTE" 
P FICE-ALBERT, (SaskATCHEwWAx) 


) 
| ment rempli et signé. 


Bulletin d'abonnement : 


Veuillez n'ensoyer pendant un an votre journul, 


pour lequel vous trouverez ci-incluse lu somme de S1. 00, ‘ | - 


4e la Saskatchewan | 
. et de rai berta * 


. SANS DISTINCTION DE PARTIS 


Les 


ABGNN DMERTE 


: ÉTRANGER : 


51.00 par an. pryahle d'avance 
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? Plomberie, Chauffage et Couvertures 
Ingénieurs et Entrepreneurs 


PLOMBERIE 
SANITAIRE 


LA CIE CHARETTE, KIRK LIMITÉE 


ST. BONIFACE, 


Phone Maîn 7317-7318 - 


Plans, Spécifications et estimés Fournis sur Demande 
J. À CHARETTE, Gérant Général, 


es 


danger, ni la pernicieuse influen- 
ce. Sans qu’elle s’en doutât, ou, 
plutôt, sans qu’elle comprit pour 
quoi, elle se sentait à l’étroit dans 
le petit logement paternel, au 
soir de scs journées passées dans 
la grande inaison de Madame 
Blanche- Rose... Déjà, sans qu’elle 
s’en rendit compte. l'influence de 
l'atelier se faisait sentir. : 

C’est que là, rien de réconfor- 
tant ne luttait contre l’amollisse- 
ment extérieur : parmi toutes ces 
jeunes filles, pas une seue ne vi- 
vait pour le sérieux côté dela vie, 
celui-là seul qui compte, pourtant, 
et dont'il reste quelque chose. | 
_ Tandis que les aiguilles cou- 
ruient dans les tissus, les conver- 
sations marchaient bon train, cha-|. 
cune racontait. son “histone, _se 
vantait des plaisirs goûtés la veil- 
le, au bal; ou Ÿ autre soir, au théâ- 


avait : assisté et se: promettait. d’e 


n 
Î 


irait an théâtre, entendre et voir 
toutes ces choses dont le seul récit 
{impressionnait déjà si défavora- 
blement son âne ? 


n'était pas à de bonnes pièces, 
où même à des pièces indifférentes 


% 


CHAUFFAGE a AIR 
CHAUD 
APPAREILS à GAZ 
| CORNICHES 
CN ABAT-JOUR 
(Skylights) 
COUVERTURES en 


METAL et en 
GRAVIER 


- (Manitoba) : 
Boite Postale 199. 


- - 
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Car, on le devine sans peine, ce 


qu'allaient les -petites ouvrières : 
sur les affiches-des kiosques elles. 
choisistaient ‘les titres .qui sem- 
blaïient plus prometteurs. de scan- 
dale et de libertinage, et, ainsi,: el- . 
les perdaient ‘en. écoutant. et:en 
voyant ces scènes; ce. ‘respect . d' el- 
les-mêmes, cette ‘retenue, cette: pur, 
deur qui font aux. jeunes, filles. une. . 
auréole lumineusè ee 

“A. une : -naturé faible comme 


tre de vues ‘animées ; ‘décrivait les l d 
émotions dela pièce.à à laquelle n|fr 


: ed Dies L.. 
le V: - Rév. F: 
Fe ex: M. ‘ 
 Juéper L,-No TS, Edmonton : 
les" FF. V.. M. Charles H. S. 
LUW ade, Gorge H.CGr ayden, ex-M.. 
James J. Dunlop, ex-M.. 

Victoriu L., No 76, Fort-Sas- 
:[katchewan : le F... John W. Mor- 
ris, ex-M.…. (par procuration). 

Mountain View L:, No S6, 
Olds : le F…. Allan Me }. 
cx- -M... 

- Nanton L.. ., No 97, Nanton : 
Les FF. George F. Hanra, 


, No 73, Red Deer : 
Joshua Hinchlitfe, 


Ent tr ait du se : Masoëié Square”, Winnipeg 
| Novembre 1905, No 2. — "p. 209, 210, 
o11, 212.) : 


oo — 


Kay, 
L'4 


Tr uduction : sé «La Gr. Le. d'Al- 
“berta, des inaçons anciens, et 
accepiés, s’est. réunie duement, 
- dans la ville dé ‘Calgary, le jeudi 
-12 oct. 1905. 

La Convention avait pour pré- 
“sident le VF: Rév. George Ho- 


veillant, Alexander 
second surveillant. 
Britanniu L.. No 38, Ponoka : 


. ‘Anderson, 


le F- Charles M. Campbell 

ghin, V..ML. de la L..Bow River, |. te 
No 28, G. R. 1 ns N cree ni ës (L'abréviation V.. M. signifie: 
, Er, ction. se : 
“ancienne Le de Mtérecd réance Vénéiable Maître: ex-M.… signifie : 

Le one es u e ea ex-Maitre.) . 

, s\a £ ‘ès € , « L . 
{credentiuls) a constaté la présence LL iolntion suivante a été 


; délévués suivants : . , 
des délégués unanimement adoptée : 


RU REn Ge PRET es “ Que la Très Vénérable Grande 
CF... Rév. G. H. Hoghin, W. EL. 


Loge d'Alberta. des Maçons an- 
ciens et acceptés, a, tient, exerce, 
pour toujours,pleine et souveraine 
juridiction dans la province d’Al- 
berta et se trouve, présentement | 
formée d’après les anciens Devoirs! 


E. Nelson Brown, 
-ex-M., James Broghen, ex-M. 
Francis R. Exhaim, ex-Me., Wil- 
diam Head, second surveillant, 
Nevilie J. Lindsay,ex-M. , George 


Bernard,ex-M.…., 


Murdoch, Site POS pue (charyes) et la Constitution de la 
Donald, ex-M.-., Hugh $S. MeLecd, Franc-Maçonnerie. 
ex-M.. 


“ On procéda à l'élection. L 
Medicine Hut L.…., No31, Medi- P êle es 


FF: suivants furent déclarés 
cine Hat : " FF. Oswald W.|,.. ° 
V.. M, John H. Bi . 
Kealy, Pa el G. Maetonald (Calgary), Gr 
-secon ne William N. 
. . eur LM: de la G. LL, Hedley C. Tay- 
Adsit, ex-M.., Chartes E. Smyth, | . ù 
NI. lor amer) Vice-Gr.. AM. 
nr rt Le. No 37, fac Leod : |Thomas” F. English (Calgarv), 
EPL Li... ni 4 à 
pe CE G wrdiner ex-M. . premier surveillant, Oswald 
Rober Pattex, on. ex M | "vi W. Kealy (Medecine Hat), Ge 
robert Patterson, ex-àl.". 
- or second surveillant, E.N Nelson (Gal- 
A EN a rs 
St ct" … ‘er noré. 
Ve. Me, Hugh Scott, ex-ML | Duntop (Edmonton), Gr. &QCTÉ 


taire 
bridge), Gr. chapelain, 
Macdonaid (Caluarw), Vice-Cr.. 
M, de district, Rév. Joshua Hin- 
chlifie (Red Deer), Gr. 


John H. Ficetwond, ex-M... 
Cuscude L.., No 42, Bantt : le 
V.. M. Neville J. Lindsay, ex-M.… 
{par procuration). - 
Frame LL 
ton : le \ 


0 registreur, 


No 53, Edmon- 
John W. Morris, 
Halles C.' Paior, ex-M.…. 

Fruisfal Le. No 5$, Inuisfal : 
le Fe Jaines À. Brewster, ler sur- 
“veillant. 


Vice-Gr,. M. de district, Andrew 
IR. Dickson (Wetaskiwin}, Vice- 
Gr. M. de district..." 
“Après Forganisation de la G. 
. _ Albert: l'électi ls G.. 
recto ne ., No 60, Calgary : JL. d'Alberta, et l'élection des 
No ‘Officiers, le Très V.. Fu W. G. 
ies FF, \ . James H. Toin- k È 
- Scott, Gr... M. de Fa Gr. L.. de 
linson, Aeandes Aïlan ex-M…, Manitoba, fut introduit, reçu avec 
x ; LE A, * , reçu ave 
Edwim N. Harper, ex-M.-., John 
G. May, ex-M, Christian P. 


les grands honneurs et bien ac- 


eueilli par le président, Rév. F:. 


Marker, ex-M.., Samuel J. Blair, . 

. . Hoghin 
ler surveillant, John G@. Dou- Ê ue 
glass, second surveillant, Jobn T. Le Gr. M. Scotf répliqua : 


Macdonald, ex-M., Isaac S. G.l 7e suis appelé, aujourd'hui, à 
Van Wart, ex-M.…. lparles au nom de 4000 maçons, 
| lhômines bons et lovaux, du Mani. 
jt toba et de Ia Saskatchewan. En 
leur nom, de leur M pu et de celle 

Ja Mère Gr, L:. de Manitoba, 
‘ofîre à la QG... d Alberta mes 


Eureka Le, No 65, Lacombe : 
de EF Thomas F. English (par 
procuration). To: 

Acuciu Le, No 66, Sir atheon :|; 
‘les FF Thomas F. English, 


ex-AL.., William Mae Laren.ex-M.., 
son heureuse organisation... ? 


d e 


. 


Charles E. Smvrth {Medicine Hat), ! 


Line cordiales félicitations pour; 


ss 


Hudson C. orne ler sur- | 


- Rév. John $. Chiers (Leth-! 
John "T. 
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qualité : en Etablissements | 
ée Commerce - et pour Rési- 
-dencé 


Pour le prix des Lots ét es conditions adressez-vous au repré- 
sentant local, qui se fora ! un plaisir de vous montrer les terrains. 


HILLYARD  MITCHELL 


Représentant Local 
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Frank L'Heureux & Co. 


SUCCESSEUR DE HUDSON 


Vendeurs de Liqueurs en gros et en détail 
86609 
IMPORTATEURS . 
Des meilleures boissons de France et de Hollande 


| 
PENSE TENTE NON 
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Nos prix sont les plus bas possible et 


une entière satisfaction est arantie. 


PRINCE-ALBERT, SASK. 
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J. C. Bacuez & Cie 


LOTS A VENDRE, sur les rues Marion, 


Oak, Des Meurons, A venne Provencher. 
ACRES A VENDRE St- 


Vital, Transcona. 


ASSURANCES : Incendie. Vie, Accidents, 


Grêle, Bétail, Responsabilité, cote. 


à St-Boniface, 


Fermes à vendre Argent à preter 


BUREAUX : 
216, Avenue du Portage | 146, rue de la Morinie 
WINNIPEG ST-BONIFACE 


TÉLÉPHONE MAIN 624 33 


TÉLÉPHONE MAIN 19 
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Samuel H. Somersall, second sur- 
veillant. ‘ (A suivre en $me page) 


% 


‘danwors! ou les forme en même 


DESMARAIS & ROBITAILLE Ltée 
19 et 21 Notre-Dame Ouest, Montréal, P.0, 


Marelunds d'Ornements d'Eglise, Vases Sacrés, 
Statues, Chemin de Croix. ete 


Bronzes, 


Articles religieux, Livres de prières, Images, ete. 


Spécialité : Confection de bannières drapeaux. etC., pou: 
Congrégation ou sociétés. 


Vin de messe, Huile d'olive, Cierges, Encens, etc. 


Catalogues envoyés sur demante. 


Pour vos habits de Printemps 
- - - VOYEZ - - 


L. P. Brunelle | 


Taïlieur Fashionable 


WINRIPEG, Man: 


Ben. Bouchard 


Barbier Coiffeur 


39, RUE d- là RIVIÈRE OUEST 
PRINCE-ALBERT, Sask. 


Satisfaction garantie ou barbe rendue 
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278. rue Carlton, 
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Diplôme à l'Exposition Provinciale 1894 Médaille d'Or à 1” Expositi ivn Provinciale 1901 


! 


Atelier fondé en 1852 


JOS. VILLENEUVE 


Entrepreneur et 
Manufacturier 


d'Autels, Sculpture d'ornementations d'Églises, en Pois et en Platre. 

Bancs, Confessionnaux, Chaires, et tous objets servant 
Spécialités: Exécution 
d'Architecture, de Sculpture et Dorure. 


aux besoins du cuite. 


ST-ROMUALL, Comté de LEVIS, QUÉBEC 


RÉFÉRENCES: 
Rev. Père IL Delmas, OM... Duck Lake, 
Rev. Père X, Portelance, O.ALTE Winnipeg. 


Rev. Père J. E. Jeannotte, O.M.L Ottawa. 
Mgr. Bernard, Stflvacinthe, Québec, 
Mgr. Provost, Fall River, Mass, 
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Canadiens-françai: du tabac que vous fumez? C'est 
parce qu'il est mauvais, n'est-ce pas. Pourquoi alors 
n exigez vous pas de vos marchands LES FAMEUX ta- 
bacs canadiens (naturels) soit en feuille, en menotte ou 
haché de LA CIE DE TABAC DU Co. MONTCALM. 
Chaque livre est garantie de 1ère qualitée. Chaque 
balle ou paquet porte le non de la Cie. Fumez en une 
fois, et vous les demandrez toujours. Si vos marchands 
ne veulent vous les fournir. Ecrivez-nous. 


LA COMPAGNIE DE TABAC DU COMTE DE MONTCALM 


ST. ESPRIT, P. Q. 


BR SRE EE QRIE QUE CRE LE QE QUE ONE SRE QUE QE QUE QUE QUE GE QUE 


Correspondance en Français 


Je m'occupe tout particulièrement de la clientèle 
française et je veille surtout à 


INSPECTION 


et au déchargement du grain qui m'est consigné 


J’ai fourni des cautions au Gouvernement et je suis 
licencié.pour faire le commerce de Grains. 


Je vous obtiendrai le plus haut prix 


THOMAS F.ENNIS 


BUREAU : Boite de Poste 513 
300 Grain Exchange WINNIPEG, MAN. 


DRE GRE QUE LE GE QUE QUE QE ONE GE QUE DE QE QUE EUR SE SE 


Références:—Roval Bank of Canada, 


La P AE NE ET NO NO EC NC MC MT MORT M EE MC ME ME 


Grain EXchange Branch, 
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DEMANDEZ LA 


La Bière de Saskatoon 


Se Vend dans tous les Hôtels de Première Classe 
:0: 


BRASSERIE DE 


HŒSCHEN-WENTZLER 


SASKATOON Saskatchewan 


repousser toute lectrice honnête, | heurense de cet événement, puis, l'avait parée et elle désirait pas- 


‘temps qu'à l'habileté des doigts, [et c'était cette l! ttérature basse et {tout à l'heure, on l'avait appelée |sionnément pouvoir posséder, elle 


aux vraies compréhensions des de- imMmorale e que l'on lisait à haute 
voirs de l’existence:'on leur ap-!voix dans le clair atelier de Madaä- 
prend à añmer les divertissements lime Blanche-Rose. Pauvre petite 
et le! Marcelle’, pieusement élevée,elle 


: honnôtes qui reposent l'âme 
jusqu ci, ouvert 


É-Corps ct ne laissent après eux 
“qu'une impression rafraichissante 
fau lieu de la fatigue phy sique et 

É souvent du remor ds de conscience. 


n'avait jamais, 


eïle n’en eût pas trouvé, et l'ange 
gardien qui veille auprès de cha- 


Mar cun de nous, l’ avait trouvée fidèle 
Marcelle remarquait. bien qu'a- 


É près les longues soirées de fête 

E.-qu'elles” décrivaient avec. vn en- 
thousiasme si fièvreux, ses com- 
F:pagnes avaient lés : ‘yeux. battus, 
‘le teint pâli ; les” plus” -coquet CS 
Passaient un: peù'de rosc;sur Jours 


été parfois attirée par les romans 
entrevus aux vitrines, et vendus 
{si bon marché pour. mieux propa- 
er et vul gariser. le mal: ! 
| _ IL 
Le clair soleil-de: décembre en- 


s 


: joues, pauvres ‘poupées. friv olés, mei 
4 ‘songeant qu'à. briller; à paraître, 


nef filles. : “Marcelle “avec 


de livre mauvais; chez sesparents|les pius fraîches ne ressortaient | piété simple était morte ; 


pérait dans. l'atelier | où eousaient on ajnsta des fleurs. 


| sôn. image minis ornée 


dans le grand s salon d’ essayage où janssi une robe, une’ belle robe 
de riches clientes venaient choisir | soyeuse. 
des modèles : il s'agissait d’une Pauvre 
robe pour une jeune fille de vingtimois qu'elle fréquentait l'atelier 
ans. Mais à la main, les toilettes lelle avait tant changé déjà !.. Sa 
à peine 


avAac Sa 


Murcelle! depuis six 


pas comme elles auraient dû es pregenouilaitee le soir 
sortir, ct, comme Marcelle était lmère pour la prière quotidienne ; 
justement de la même taille que la! jle dimanche elle ne jouait plus 


à ses inspir ations quand elle avait jolie cliente on l'avait convoquée ! La ec les petits qu'elle aimait tant 


pour servir de mannequin. vivant. ! jadis; sa jolie gaieté saine était 


Tour à tour on drapa sur elle partie : elle n’était plus la douce, 
les tulles aux flots Yaporeux, les [la gentille petite Marcelle d'autre- 


Les pauvres parents voyaient 
changer, peu à peu, leur fille; sé- 


gares “souples les” monsselines 
transparenités ; on échafauda les 
volants, on épingle. des. dentelles, riéuSeiment ils s Fquistirer ent : 
. Les grandes —Ëlle nous nappe 


en voy aient] nous 
ai” 


glaëes du calon lui” 


: : 
HE] Le 


ar 


cher quelque autre atelier plus 
sérieux pour y placer Marcelle : 


Marcelle tressaillit, un peu de 
rouge monta jusqu'à son front : 
—Va demander au Curé, fem- —Certainement non, répondit- 
ime:il &e conseillera, il connaît [elle à mi-voix... 
beaucoup de monde, lui, et pourra| Cela ne te tente pas 2... 
nous indiquer quelque chose... Un éclair s'ailuma dans les yeux 
—Que ne l’avons-nous pas fait {de Ja fillette qui disait éloquem- 
plus tôt! pourvu qu'il ne soit}ment son désir : ses compagnes 
pas trop tard... qu'elle ne nous ait |comprirent la muette réponse: 
pas échappé tout à fait! —Si :. Alors pourquoi ne vien- 
Is frissonnèrent. . drais-tu pas ? 
La rougeur s'accentuasur le vi- 
sage de la jeune fille, elle continua 
à coudre sans répondre, puis, com- 
me les autres insistaient, elle ré- 
pondit, comme à regret: 
—dJée ne peux pas... 
Et ponranci dure? 


Dès demain j'irai. 6, mon 
Dieu, fhites que le mal ne soit pas 
sans remède. nous avons été si 
imprudents !.. 

Marcelle tirait toujours rapide- 
ment son aiguille en silence, rê- 


vant au luxe qui l'avait «1 URSS 
M, 


Le 
Do iestresas gi tnt os 
peus, 
ES SE 


un‘aquarium de pisciculture pôur 
multiplier le poisson dans la Sas- 
katchewan et les lacs environ- 
nants. | 

—Les travaux aux chutés La- 
colle emploient 250 hommes ac- 
tuellement. 

—La ville a commencé le ‘tra- 
vail d'amélioration des rues aux 
endroits les plus en souffrance. 

-—La Cie Great West a fait 
défricher et nettoyer:les 60 acres 
de terrain qui lui ont été concédés 
par la ville. Une grande «activité 
règne au nord de la ville et il se 


Mort de M. l'abbé A. P. Bérubé 


Dans la nuit du jeudi 17 avril 
M. l'abbé À P. Bérubé, curé de 
Vonda et prêtre colonisateur bien 
connu, succombait à la maladie 
qui le minait depuis longtemps. 
IL fut assisté à ses derniers mo- 
ments par M. l'abbé Gagné, curé 
de Big River. et par M. l'abbé 
Bourdel, curé de Howell, 

Un service funèbre fut chanté 
dimanche, à Vonda, par M. l'abbé 


F. Perquis, de Prince Albert, et,| S6nstruit des maisons tous les 
aussitôt apres le service, les pa- jours. 
roissiens de Vonda accompogne- | __MM. Bonneau et frères font 


belle boulangerie 
de leur curé défunt. Celui-ci, selon! quus ce nouveau quartier. 
désir, sera inhumé dans sa paroisse! __\f j'abhé P. E. Mvre, 
natale, à St Modeste, comté de Sinonin, M. J.I. 
Témiseonata. [de Murcelin, ec MM. J. Labrosse 
l'abbé Bérubé 

M. l'abbé Bérubé fut, durant let Fonrnier étaient de passage en 
lusie : ataché au dio-! 
plusieurs unes D. Lil iville, 

“se de Rimouski De là. 1} passa sn 
ce de R Doi par ul —MeB. F. Gravel 
aux Éctats-[nis. tut du - ; 
As Etats TS . pour Ottawa. Ses amies, trés 
Wisconsin, et vint ensure se fxeri 
lans incèse de Prince-.\ibert , | 
‘ ans le di SEL US lavant sou départ Îles plus ait 
va environ sent ans, Îsoecupas 

° i M EUBTSUS MATTER 
ti = , 

Mo E Morrier, 

jusqu'à 


rent à la gare les restes mortels! struire nne 


le R. P. 


Lalonde, maire 


dans 


hicr. 


nombrenses. Îni ont 


. Ve de syinpathie 
activement de calonisation @E 
| n sa enr, est lie 
venir de bons mvoupes catholiquest, 
° :l'accompauner 


Sétsblireut surtont dans Jai 
Shell 


qui 
Li EE 4 em 


Grande Loge d'Aberta 


réuion de Venda, de River. 
Tensdale. d'Arbortield et dans! 


Prinee-Albert. 


de 
le distriet de 


i {Suite de lu àe pugr) 


+ En félicitant la Ge L. d'AL 
Î 
Cihroni ETS berta — la 58e Ge Le du Nor 
} .. PR 
Œ j'le l'Amérique —- de son entrée 


et posss- 


Ë armi ses sœurs QG Le 
Locai € à Hetous les attributs 


lant connne te 


“de la souveraineté et 


—L'honorable M. Furyweon. Sie: re ca . n 
9 nement — lérislitif. exécurif et: 


crétaire Provincial et procureur 


| ,judici jaire — dans cette province, ! 
Général de la Saskatchewan, dt ti î 


je fais une fervente prière pour: 


de passage en ville samedi at «di. 
L Ce ‘ votre prospérité et votre avance- 


uinche. M. Tursenn revient d'un ï 
position 


«Il 


" L Lors Vers une haute 
vo ovage fie eux HIOIS € uns it [one + . 
‘ arini les CL. du monde 


siane. Îla assisté dimanche «on 


patentées dans Ja 


i 
| 
{ment 
| 
| 
Î 

à la réunion des Artisans et il a! 


P 
vais loues 
inouvelle province. avec le nombre | 


vistié les bureaux du PATRIOTE. 
UT | de iwenbres de 1068 au 27 dé-: 

TS; . . 
L'industrie dont nous annon-!hihre dernier . Depuis. : cn suisi 
cions la semaine dernicre établis leûr. le nombre s'est élevé à 1200. 


sement probable au nord de la rie; it une movenne de 70 par Lose.”| 


manufaciu- fe fa Gr Le 


imencé avec loue :S patentéeser un 


viere est celle d nune de tone a come 


re d'instruments aratoires M. L: 
C. Woeekes. 


emnpagnie américaine 


repréisentunt dnnéel nombre de 225. E 
de Brock-{ On banquet a été donné par les 
ton, Mass. est venu ici à ce sujet. Liver et Parfection 


. L.-. d'4)- 


Loges Bo 
— M. Jaines McKay. député delaux membres de la Cr.’ 
Prince Albert. écrit qu'ila vu lelberta et aux FF. visiteurs. le 
président du C. P. R., au sujet de! vendredi 13 octobre suivant. 
l'embranchement Lanigan-Prince 
Albert, eë aussi d'autres directeurs 
de chemins de fer au suje; de di- 
vers autres embranchements, ne- Albert 
tamment celui de Melfort, et il (Suite de la 5e page) 
rapporte que les négociations sont}bres des Chevaliers de Colomb 
en bonne voie, La Chambre de!pour la magnifique salle qu'ils se 
Commerce lui écrira une lettre de! sont construite à Prince-Albert eb 
remerciements. il émet le désir et le vœu que 
—Nous jouissons depuis umelbientôt les Artisans puissent en 
quinzaine de jours d’une vraictemæ-|avoir une, eux aussi. 
pérature d'été. L'eau est partout 
disparue et [es chemins sont bien Metion acceptée en réponse à 
M. Amédée Cléroux 


| 
Les Artisans à Prince 2 


secs, 

— Monseigneur l’évêque à fait TT 
un court voyage à Humbolät, la 
seinaine dernière. Le LB. P.E. Pas-! ments destinés à remercier l’'Hon. 
LM. À. Turgcon se fureut enfin 
jeahnés, AT. G, Poulin se leva et Jut 
là haute voix la motion suivante : 
| “Je propose qu’un vote de 

—Une nouvelle compagnie de 'emerciements soit donné à M. 
transports pour livraison de mar- (l'abbé À. Lebouclier, Aumônier 
chandises vient de s'organiser sous [6 Artisans Cunadiens Français, 


le nom de Prince Albert Transfer, PAT la réponse énergique qu'il & 
Co | faite par la voix du PATRIOTE à 


: 13 - faire du zèle, s’est 
— On signale que les élèves de celui qui, pour fai 


, , , 3e s loir donner aux 
l'école modèle qui sortent à midi peine de " ° di F - 
: . s iens- Français 

et demi trouvent souvent la voie Catholiques Cana ga 


‘ , : de Prince-Albert des conseils, qui 
ferrée bloquée par le convoi de de Prince À a k "a 
: : - - Re nt pas, quand on sait qu'ils 

Big River qui devrait partir à[7 © SO P Arte 
3: . . [partent d’un endroit où l’on sem- 
midiet quart. Ils se risquent à ble i not it tuelle 
ce e ignorer notre position actuelle 

traverser au milieu des wagons et 87 P 


s ; comme Canadiens Français. 
s’exposent à desacecidents. La cho- 
“ Ce monsieur sait-il que nous 
se sera sigualée au surintendant d 1 : 
ne sommes pas des jaloux et que 
du C.N.R. P J le dass 
. nous pouvons nous vanter d’avoir 
—La Chambre du Commerce pou . : 
. 1 dans la ville de Prince-Albert, sauf 
canadien demande si la ville espè- 


. les écoles, autant que les Catholi- 
re retirer des avantages pour son ’ q 9 


4 ues de langue anglaise ? 
trafic lorsque le canal Panama se- 4 « Sajt-il S 8 tant 
ait-1l que nous av 
za ouvert. q ons autan 


. À, . 
: ; qu'eux en Ce qui 
—M.J. E. Sinclair, membre de| ? D & à à les 
messes ? Du çais 
la Commission fédérale des Pêche- tout TADÇGaIs À deux 
messes 
ries, suggère au pil soit établi ici » tout comme eux et, ce 


Quand les longs appiaudisse- 


cal accompagnait Sa Grandeur. 

—M. Arthur Hawkes, directeur 
Qu British Veux. de Toronto, était 
en ville cette semaine. 


est partie, | 


téine icne| 


Annie, | 


du ouver-; 


qu'ils n'ont | pas, (des: cantil 
notre langue pendant | un sde. 


le paroisse toute entière 

“ Sait-il que nous ‘av 
Sociétés des Dames de. Ste ‘Anne, 
des Artisans Canadiens Français, 

de l’Union St Joseph. ‘qui. sont 

uniquement Canadiennes: :Fran- 
çaises ? ci 

‘“ Sait-il que nos concitoyens 
de langue anglaise ne peuvent en 
dire autart ? ‘4 

# Sait-il que la Société appelée : 

“ Ladies Aid ”, ainsi que les Che- 
valiers de Colombeomptent beau- 
cou de Canadiens et de Cana-: 
diennes parmi leurs membres et 
jyue les Ofliciers de ces deux: 
sociétés sont aussi nombreux dans! 


une langue que dans l'autre ? 
“ Alors. pourquoi veut-1} nous 


plaindre ? 
“Pour nos é 
Ne faut-il 
fruit avant 
victoire finale, assurée par un{ra-, 


oles ? Qu'il attend : 


pas laisser müûrir le 


de le cueillir, et la 
vail lent et sûr, dira que les actes 
valent mieux que les grande dis: 
cours 66 les supposés coups d'Etat. 
& Que copie de cette motion sait 
jenvavée an PATRIOTE pour repro-| 
«luction. ” 

Cette motion, appuvée par M. 


Cantin, fut aussitôt approuve! 
| 

‘par toute Fassemlbiée. 

UM, l'abbé Leboucher se leva 


pour remercier tous les Catholi. 
‘juesde langue française de l'avoir 
‘si bien compris et ivur dire une 
Jois de plus que c'est ainsi qu ils! 
forts marchant la! 


sernient cn 


nain dans la main. 


La fete de famille 


A. Lebou-: 
assez 


l'abbé 
c'était 


Aussitôt, M. 


cher déclara que 


d'affaires séricuses pour une fois, : ‘| 


letfitappel'au concours bienveil-: 
1 
lant de ious les musiciens, 2, 


i 
H 
j 


chanteuses ét des chanteurs qui sc 
trouvaient dans la salle. 


G. MAND VILLE 


Contracteur Général 


S. 


Réparazes de toutes sortes exécutés 
avec promptitude 


Résidence 
313, Ome Rue Est 
Prince-Albert, Sesk. 


Téléphone 388. Casier Postal 768 


pour toutes leg parties du 
monde.—Ecriver-neus pour 
renseignements. 
Argont à prêter aux oultivateurs 
aux taux les plus bes. 


Protégez vatre famille et vaus-mé- 
me contre le feu, une polica d’as- 
aurence cher. nous ne vons aou- 
tera que $19.00 par $1000 pour 
treis ans.—-Pouvez-voun vous en: 
passer ? 

Terres do culture à vendre et à 
acheter—Adrenser-vaus à nous. 


Nous parlons l'anglais 
et le français 


Venez ou écrivez-nous. .. 


ROMERIL, FOWLIE 8 GIE 


BUREAUX : 
Batisse de 1a Banque Impériale 
Casrer 149 PRINCE ALBERT 


| ATELIER DE PHOTOGRAIHIE 


IBANKS STUDIO 


Successeur W,. J. James 


ARTISTE PHOTOGRAPHE 


Travaux exécutés promptément 
Agrandissements de photographie 
Attention aux commandes par la poste 


31 EIGHTH ST., PRINCE ALBERT, Sask. 
Téléphone 642 Boite postale 132 


Hotel St-Georg e 


C. F. DÉcAGNÉ, Pnor. 


Coin des rues :: =: 
Daumoulin et St-Joseph 


ST-BONIFACE, - Eu 


Ls place par excellence, où 
le voyageur trouve le confort 
du chez- 8oi.— Bonne table. — 
Chambres des mieux arnies 

et bien éclairées :: =: 
Ecurie pour accommoder les 

cultivateurs. 

PRIX DE 51.50 à 52.00 PAR JOUR 
. Téléphone Main 4870 


il 
fl canadienne-fran- ll Chapeaux, Chaussures, Etc. 
fl jt 
i caise EN MEEUre h | | 
| d'annoncer qu'elle us f 
F4 ii Aussi un stock compiet d’epiceries 
‘ vend ses marchan- ‘| | 
É - if A ———— —— 
À dises aux prix de f | :: Toujours des commis français à votre disposition  :-: l 
#) l'Ést.—Entiere sa- ] TT TT || 
4 tislaction garantie |]  14@, ile RUE OUEST | 
H| ou argent remis— ||'} | L 
Î l 1 Prince-Aïbert, Sask. 
! Venez nous voir et ||: 


artistiques, de or populi L. = 
res et même d’un peu de comédie, 


“. Rss 
12, rue ‘de: le Rivière. 0, - “ Prince-Aibert 


Maison établie depuis 20 ans | 
L E VALADE 


Marchand d'articles , 
pour hommes et 
jeunes gens 


“Central Ave Pool Room 
en = 


LTHE (NEWPORT BARBER SuoP” 


Bains. —Cir age de chaussures ‘ 
. Bâtisse Pollock-—10ème rue ouest 


. Spécialités : “Réparations de toutes 
sortes. exécutées avec soin et 
promptitude. —Bijouterie faite sur. 
commande. , 
Une attention spéciale . accordée aux 
cominandes par la poste 


et vous serez satisfaits: 


Nous sollicitons les Canadiens-Français de 


venir encourager nobre maison HN . 


G. R. RUSSELL & FRERE | 


Chaussures 
et Chapeaux 


Habits 
| 


$ 


MAGASIN GENERAL 


Fa resnans dues ver mn: 


i 

| 

fl 

| La maison Valade 
f . 

| ect la seule maison 


Î 
| Marchandises sèches, Confections, 


fee 


vous serez satisfait 


sous tous les rap- = 
ports ‘-  - ‘- ... Venez chez... | 


À. CC. HOWARD 


S09, AVE CENTRALE, Prince - Albert 


RS VOUS À SN PR ie Dm RS PU A M ER 


Ro 
rs 


messe 


Pour vos prelarts, toiles cirees, tapis et 
| rideaux.--Nous en avons recu une cargai- 
son de France et d'Angleterre  ‘- -, 


Une attention speciale est accordee aux communautes religieuses 
f 


| F1, rue de la Rivière Quest 
(l PRINCE-ALBERT, - SaAsk. 


+ RARE PE 


EE 


Pince UT: Ter l'rading Company 


PRINCE-ALBERT, SASK. 


Cordiale invitation aux citoyens de la ville et aux 
visiteurs de venir voir nos marchandises :: :-: 


C° magasin invite aujourd'hui cordialement toute la population de Prince-Alkert et tous 
les étrangers à venir examiner les cargaisons de nouvelles marchandises que nous rece- 
vons tous les jours. Chaque article est à la mode et de qualité supérieure. Nous avons le 
plaisir de vous présenter le stock le plus complet et le plus moderne qui puisse se Voir au- 
jourd'hui dans cette ville. Nous avons les modèles dernier cri et les nouveautés les plus fas- 
cinatrices en fait de modes du printemps et de l'été. ‘ 


La chaussure flexible par excellence 


Pour 


Dès le premier ersayage la chaussure “ Quaité Reine ” 
plie et s'adapte au pied comme le gant 5 ‘adapte à Ia main. 
La flexibilité de cette chaussure l’a rendue fameuse et de plus 
elle est très durable et parfaitement à la mode. Ces avanta- 
ges ont fait de la chaussure “Qualité Reine” Ja plus populaire 
du monde. Des milliers de dames l'exigent à l'exclusion de 
toute autre. 


La chaussure “Qualité Reine” se vend $5à $6 


Vous trouverez ici 
messieurs, tout ce 
qu'il vous faut 


Un rayon de merce- 
ries bien assorties 
fait. notre gloire 


N' pouvons nous van- 
ter de tenir nn choix 
mercerics choisies, non 
as sans doute le plus consi- 
dérable du monde, mais ou 
moins s'adaptant à tous les 
goûts du peuple et à des prix 
très bas, eb c’est ce qui donne 
à n:tre magasin une excel-- 


«1 24 s . 
casions d épargnes que les . Jente clientèle et une réputa- . E 
habiles maîtresses de maison tion enviable. . ta _ 


les lisent et en profitent.  . E : EE 
Occasions « du Samedi 


| S'. la ‘fi dé. chaque se- 
maine” notre Te 


Notre rayon d'Epi- 
ceries va pas son 
| egel 

‘Enorme chiffre d'affuires 
que nous faisons dans 

le rayon des épiceries ne 
peut signifier qu’une chose : 
c'est que nous Y sommes tou- 
jours au premier rang. Les 
offres spéciales que nous don- 
nons tous les mercredi et sa- 
medis sont de véritables oc- 


Ln'y a rien qu'exige la 
mode pour les habits 
d'homme que vous ne puis- 
‘siez' trouver justement ic: 
dans notre ‘rayon d'articles 
pour hommes. Nous pou- 
vons vous habiller des. pieds 
à la tête ‘selon. la mode: la. 
‘plus élégante. rec 


Notre service de ‘ 
Telephone DEUX ENTRÉES SUR 


Nous tenons à accommoder 

. nos clients de toutes maniè- 

res possibles Aussi avons- 

nous deux téléphones à leur 
disposition. . 

BUREAU - - .- 387 7 maine -«Magasin ouvert 

:RAYON D'ÉPICERIES . 42... in UE ne là LC " Ee ‘ 


l'Avenue Centrale 


UNE SUR LA 
Rue de la Rivière Ouest . 


